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LUNDI LE 10 JUILLET...

ELECTION SCOLAIRE à Buckingham
M. Léo Giroux réclame un 
nouveau mandai

Nos candidate Message de M. R. Robüaille
Buckingham.— Comme on sait,
l'clection de !a Commission Sco- Mes eh* r* concitoyens et Contri 
laire de La ville comprenant main bvel>le$ de Buckingham, 
tenant le canton de B'ham, aura Permettez moi de me présen­

ter: Je suis Rolland Robitaille. 
Je demeure au 780 de la rue Prin 
cipale. Je suis né à Buckingham. 
J ’ai fait mes études à Buckin­
gham.

Je suis marié à Thérèse Ma- 
lette, père de 5 enfants qui fré-

—  M. Léo Giroux —

Buckingham.— Par suite de nom
breuses pressions faites sur moi, lieu lundi pmehain le 10 ju illet, 
autant par les contribuables de
langue française que de langue ^  Président d'élecoion sera M. 
anglaise, j'a i décidé de me pré Gerald Gauthier et le scrutin au 
senter de nouveau comme Com- ra **eu au collège St-Michel à 
missaire d'Ecoles. 8hres a.m. à Ghres pjn.

Durant les trois dernières an- 0n est Prié d'accomplir son de-
nées, j'a i travaillé au meilleur vcir el de voter à bonne heure. _______________ __
de ma connaissance pour l'oeu- ^  faudra aussi agir consciencieu- quentent tous l ’école; et tout na­
vre de l'éducation de la jeunesse, sement sachant choisir les hom- turellement, je suis très intéressé
Mon désir est de continuer cette mrs *es m*eux préparés, les plus ou problème scolaire.
oeuvre auprè.-, des enfants pour sérieux, propres à servir leur man ........

dat. Depuis plusieurs années je me

tout son sens et éviter tout ce 
qui pourrait altérer le moindre­
ment le sens du vote réel, quoi, 
savoir se servir du privilège de 
la liberté, comme une richesse 
précieuse.

leur préparer un bel avenir.
Il me fa it plaisir d'annoncer 

que dernièrement, j'a i obtenu 
gratuitement de M. Orner Gau­
th ier pour la Cvmmssion Scolai­
re, un terrain qui servira à la 
construction d'une école, régio­
nale si possible.

Je profite de cette circonstance 
pour remercier tous les contri­
buables qui ont voté pour moi 
dans le passé et j'espère obtenir, 
de nouveau, leur support lors du ges sortants

pendant plusieurs années, et j ’ai 
eu l ’honneur d’être le premier 
président de l ’Association des 
contribuables du quartier Sud. 
J’ai de plus été nommé direc­
teur de l ’A.P.I.

M. Rolland Robifaille —

Il a g i ,  de rem plir dem, »  S
Je ne veux pas faire de c riti­

que. car c’est toujours trop facile

vote de lundi prochain.—

Les deux Associations des Quartiers Sud et 
Ouest supporteront MM. Allaire et Robitaille

Leo Giroux 
thur Latour.

s'SMJSH s “ :

Buckingham.— La lutte à la com­
mission Scolaire est bien com­
mencée et les candidats sont en­
trés en pleine lutte pour conqué­
r ir  l ’électorat qui se prononcera 
lundi prochain.

L ’organisation de part et d'au­
tre, est en marche et travaille fé­
brilement au succès respectif.

Le 
s’en

vue de ir. itux servir nos enfants 
Je les -n.cux préparer au rôle nui 
leur est dû dans la vie.

tait commissaire du canton de 
B’ham avant l ’annexion de ce 
territoire à la commission de la 
Ville.—

Le Dr. Allaire, a-t-on noté, est 
un citoyen qui s’est depuis long­
temps distingué dans la ville par­
ticipant au mouvement social a- 
vec honneur; ex-président Riche­
lieu, i l  a su donner son temps et "

6 Associations de quartier son argent aux oeuvres locales; T »  f l t o m k f n  rn m n v A M  
sont mêlées de près ont é- j] 3 jg plus prouvé son intérêt L2 V-fioITlDix! IclTIcrCIc 

tudié les programmes des candi- v if porté aux choses de la politi- 
dats pour appuyer fermement le qUe locale municipale et scolaire 
Dr. Allaire et M. Robitaille. La cherchant les moyens de servir 
semaine dernière, le quartier ie bien public sans préjudice.
Ouest se prononçait à l ’unanimité- sportif averti il a su se créer 
en faveur des deux dits candi- jg  nombreuses relations qui au- 
dats et cette semaine, lors de jourd’hui font sa richesse; l ’esti- 
l'assemblée spéciale le quartier me qu’on lui avoue, a-4* n  noté,
Sud a promis de supporter plci- qe tera que grandir lorsqu'on l ’au 
ncment le Dr. Allaire alors que ga choisi et connu comme com­

missaire.

laire, municipale et autre; et je 
vais continuer de le faire.

Outre cesd eux messieurs, qui 
reviennent sur les rangs, citons v'et!s yous demander votre 
quatre autres candidats qui se suPPorI a * élection de la Corn- 
disputeront le suffrage de Té- mission Scolaire du 10 ju ille t, 
lectorat: MM. Dr. Gilles Allaire, 
dentiste, Lucien Houle, Bijoutier,
Rolland Robitaille, mécanicien,
Leslie Bemdt, opérateur qui é-

prévoir pour l ’avenir afin que la 
ville de Buckingham soit au pre­
mier rang dans le domaine de 
1 éducation. Ca ne nous empêche 
pas de jeter un coup d’oeil en 
arrière de temps en temps afin

-Te voudrais faire remarquer d’éviter les erreurs du passé, 
aux contribuables de notre ville
que les revenus de la commis- C’est Un fait que les enfants 
sion scolaire sont plus élevés que dcs arrondissements de Buckin- 
les revenus du conseil de ville. 8|iam vont fréquenter nos écoles; 
Voici quelques chiffres: En 1961, naturellement, les dépenses vont 
la commission scolaire recevra en augmenter. Mais, j ’ai une très

la semaine dernière, le dit quar­
tie r n’avait accordé son appui 
qu’à M. Robitaille.

11 est donc bon de noter que 
les deux quartiers après avoir 
mûri leur jugement n’ont pas 
craint de promettre leur aide to­
tale à des candidats de leur choix 
à des hommes qui ont exposé

Buckingham.— La jeune Cham­
bre est heureuse de remercier pro 
fondement le public qui a telle­
ment bien répondu à son appel 
lors de la tenue d’un ‘Road block’ 
vendredi soir dernier 

On tient également à expri­
mer sa plus vive gratitude à ceux 
qui, de près ou de loin, ont bien 
voulu assurer une collaboration 
précieuse, nos donnateurs et le

taxes foncières de $250,000.00 à 
$260,000.00, tandis que le conseil 
de ville recevra environ $185,000. 
en taxes foncières; avec tous les 
autres revenus, le total municipal 
sera de $229.000.00 environ, sans 
compter le département d’élec 
tricité. Je mentionne ceci afin 
que les contribuables s’intéres­
sent un peu plus à la chose sco maire, soit 1,600 élèves; et $45 00 
laire, au moins autant qu’ils s’in- par élève secondaire, soit 200 é- 
téressent aux affaires municipales lèves. Si vous ajoutez la somme

de $65,000.00 à $260,000.00, c’est

bonne nouvelle à vous apprendre

En 1960, la commission scolai­
re a reçu un octroi du gouver­
nement provincial, la somme de 
$9.300.00 .

En 1961, la commission scolai­
re recevra $65.600.00 repartis 
comme suit: $35.00 par élève pri-

Si vous me faites confiance en 
m’élisant votre représentant à 
la commission scolaire, je  .vous

un budget total de $325,000.00 
qu’il faudra administrer.

Le Dr. Allaire, a-t-on allégué, chef de police Didier qui s'est promet de faire mon devoir en Avec des chiffres comme ceux
est un homme sérieux qui a beau prêté volontiers à maintenir le 
coup étudié les problèmes d'or- service d'ordre.— 
dre public; i l  a toujours désiré
rem plir sa vie en faisant le bien —

Pas de boisson lundi

tout temps et en tout lieux, corn- ci, il est temps plus que jamais, 
me je l ’ai fa it dans le passé quand mesdames et messieurs, de choi- 
j ’ai eu une charge publique à sir des hommes avertis, intéressés 
remplir. des hommes d’action qui sauront

. . .  , administrer la chose scolaire a-
problème de 1 éducation est vec dévouement et devoir, des 

devenu le problème le plus im- hommes intéressés à la bonne et
=  V  m n p lim n tu n  rôle public. B uck ingham .-O ne faudrait pas portant et k  plus pressant dan's Z ^ Z Z i X :

ble et susceptible de capter l'é­
lectoral

On a insisté sur le point qu’il 
ne fallait nullement mêler la po­
litique à la Commission dans cet- 
élection se reposant sur les seuls 
principles en jeu qui consistent 
ii revaloriser notre système rco­
la ire et l'aJapter à une pou qui 
révolue aux temps modem» en

Le problème scolaire, a-t-on é- 
gaiement dit, l ’a toujours préoc­
cupé; i l  est conscient de son de­
voir à cet égard et a promis de­
vant l'assistance de ces associa 
tiens qu’il est prêt à assumer son 
rôle avec honneur et efficacité.

Le Dr. Allaire est un profes­
sionnel marquant qui dispose du

(Suite pspe 12)

oublier que lundi le 10 ju ille t notre ville aussi bien que dans 
prochain, jou r d'élection scolaire toute la province de Québec. Inu- 
aucun permis ou license de bois- tile de se fermer les yeux: nous 
son alcoolique n'est en opération sommes en retard, et i l  va fa llo ir 
selon un article de lo i provincial essayer de rattraper le temps
en vigueur les jours d’élection.

I l  est donc défendu de servir de 
l ’alcool durant les heures de 

scrutin; chez nous à B'ham, cela 
veut dire de Bhres a.m. à Shres 
p.m.—

perdu; c’est pourquoi nous avons 
besom comme représentants à la 
commission scolaire des hommes 
intéressés et actifs, afin d ’aider 
et de collaborer avec nos institu­
teurs et nos institutrices.

gent et de vos affaires.
Faites-tnoi confiance lundi pro­

chain, et je vous promets de tra­
vailler avec toute mon énergie et 
toutes mes forces au bien public.

S’il vous plait, ne vous faites 
pas tirer l ’oreille pour aller faire 
votre devoir et voter le 10 juillet.

Bien à vous,

Rolland ROBITAILLE
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VOYEZ-LES! 
ESSAYEZ-LES !

PÔNÏIÀC
SUICK

VAUXHALl
1961

Elles sont
SENSATIONNELLES !

RAICHE AUTOMOBILE Enrg

Vendeur autorisé

THURSO

11

LE MEILLEUR C H O IX

d'Autos usagées
F h

1-fHEVROLET V-8, Sedan, auto. 

1-VAUXHALL, Sedan

~  sédan équippé 

1-CHEVROLET 4 portes Auto.

1-CHEVROLET Sedan 4 portes

1960

1959

1959

1959

1959

1-MERCURY, Hard-top 2 portes, automatique, 
radio, moteur remis a neuf 1957

1-PLYMOUTH, Sedan 1957

PONTIAC -  BUICK -  Camion (l.M.C. 

TEL : YU. 5-2255

THURSO

1-METEOR sedan, peinture neuve 1957

1-CHEVROLET, 4 portes 1957

1 MONARCH automatique, Décapotable
-

tou t équippé 1956

l-METEOR Rideau V-8, équipé 1956

1-METEOR Coach, ‘ ' 1956

2-METEOR sédan 1956

1-PLYMOUTH sédan, V-8, peinture neuve 1956

1-OLDSMOBILE, hard-top, equip. 1955

1-CHEVROLET 6 cyl., sédan 1955

1-FORD, Sédan, Automatique 1955

1-MERCURY auto., moteur neuf 1955

1-OLDSMOBILE coach 1954

Grand Spécial de la sem aine
1-PLYmÔüTH Belvedere, C l  B  Q  B  

|  V-8, auto., Radio, 1959 f l U V S I U

1-INTERNATIONAL 1955 
Station Wagon $195

F

337766

2347
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Les bienfaits de la
B uckingham .— On sera  certes  6- 
m erveillé  des heureux  ré su lta ts  
rem portés p a r l’o rganisation  d e  la 
bibliothèque paroissiale don t le 
responsable principal dem eure  
l ’abbé E d g ar F leury, v icaire  de 
St G régoire. A l ’actif, im porte-t-il 
de  s ignaler que d u ran t les d o u ­
ze dern ie rs  mois, 560 en fan ts  se 
sont inscrits à la B ibliothèque, ce 
qu i indique un q u o tien t p lus 
q u ’ord inaire  de l ’in te lïec tu a lité  
chez nos jeunes.

En plus 60 adultes on t éga le ­
m ent répondu à l’appel pou r de­
v en ir ainsi m em bres m oyennant 
une cotisation raisonnable de $2. 
p a r  année. C’est peu si on consi­
d è re  le prix des livres su r  le 
m arché  e t les avantages cu ltu re ls  
év iden ts à re tire r .

Ces 560 jeunes garçons et f il­
le s  et ces 60 personnes on t a in ­
si parcouru  9938 livres au cours 
de  l’année écoulée ce qu i veu t 
d ire  qu ’en m oyenne. 200 livres 
de  lecture sont ainsi sortis de la 
B ibliothèque, toutes les sem aines 
à raison de deux soirs de séance 
p a r  sem aine.

Ce travail de géant, il fau t ici 
in s iste r sur le mot, a é té  bénévo­
le alors que les E nfan ts de M a­
r ie  de la Paroisse ont dû sac r i­
f ie r  un so ir com plet par sem aine 
au  bénéfice des jeunes qui on t 
eu  le m érite  tout de mêm e, de ve­
n ir  chercher de bons liv res qu i 
les cultivent. Les filles de la  10e 
année  de l’A cadém ie St L au ren t 
on t égalem ent donné une p a rtie  
de  leu r congé du sam edi p o u r

serv ir les enfants, à la B iblio thè­
que; n'est<ce pas adm irab le  !

C ontinuons ainsi à d o n n er à 
nos en fan ts le goût des bonnes 
lectures, à c ré e r  les saines dis­
trac tions qui les s o u s tra i ro n t  
d ’au tan t d ’occasions m alh eu reu ­
ses, de dangers im m inents qu i les 
gue tten t risquan t de le u r  faire 
perd re  une vie si précieuse, sans 
com pter q u ’ils p ro fiten t de  fo r­
m ation, d 'in s truc tion  te llem en t 
p ratiques.

Nos en fan ts  ap p ren n en t ainsi 
à se réc rée r tou t en s’instru isan t, 
en augm entan t leu r cu ltu re  géné­
rale. Ils fo rm eron t de p lus leu r 
in telligence aux sources les plus 
riches, ils apprendron t à penser, 
app réc ie r le bien, le beau e t le 
vrai.

Ils augm en teron t notab lem ent 
leu r vocabulaire qui leu r perm et 
Ira de m ieux s’exp rim er en  f ra n ­
çais. de m ieux faire  va lo ir leurs 
idées, de c la r if ie r leu r ra isonne­
m ent. On ne saurait jam ais trop  
a ttacher d 'im portance  au m ouve­
m ent e t il est à espére r q u ’il con­
tinue  en b eau té  pour que nos en­
fants et nos adu ltes savent y  trou  
ver un clim at in tellectuel favora 
ble. —  J.D .
TABLEAU SIGNIFICATIF :
Livres lus d u ran t l'année:
A dultes ; 1324 13%
E nfan ts : 8614 87%
INSCRIPTIONS :
A dultes : 60
E nfan ts : 560
TOTAL: 9938 livres ont passé en 
au tan t de m ains.------

C’est vraiment injuste

g rig n e tte r  une m aigre pitance ? 
Comme ils devra ien t ê tre  libérés 
de tous ces soucis !

C’est parce que nous connais­
sons votre in té rê t à la  Survivance 
française e t vo tre  goût de l’a r t 
que nous vous adressons cet S.O. 
S. Vous se ra itd l possible de s a ­
c rifie r $1 $5 $10. e t m ê­
me davantage T V euillez cro ire  
que tout m on tan t donné se ra  ap ­
précié à sa ju s te  valeur. Les P e ­
tits C han teu rs ne dépenseront 
point in u tilem en t ces précieux 
dollars.

Laissez-vous donc gu ider par 
votre générosité .

La race vous le rend ra  !
Bien à vous,

M aurice FAYETTE,
Prés, du  Com ité d 'organisation . 

P S.—  V otre chèque de $1.00 ou 
plus devra ê tre  fait au nom de 
la M écanterie M eilleur (2289, 
M essier, LA. 3 7507) M.P. 

N.D.L.R. —  Voilà un cas d ’in ju s­
tice à l ’égard  d ’un corps m usical 
renom m é de chez nous e t  nous 
com prenons m al que lec onseil des 
A rts par exem ple refuse son a i­
de en pareille  circonstance.

Il nous a rriv e  d ’accueillir au 
pays du Q uébec de ces ensem bles 
qui, provenant de l’Ouest ou des 
M aritim es, e t que nous savons 
apprécier. Ils on t eu  l’occasion 
de voir d é fray e r leurs dépenses 
de voyage par le  conseil des A rts 
ou au tre  o rganism e soucieux d ’en 
eourager la belle et bonne m usi­
que.

On devrait, je  pense, se m on­
t re r  aussi généreux  pour la Mané- 
ran  te rie M eilleur qui s ’e s t fort 
d istinguée su r les scènes locales 
pour se m é rite r  en tou te  occa­
sion, les plus chaudes apprécia­
tions.

Il im porte  donc que nous fas­
sions voir aux au torités compé-

La télévision, la radio e t les cependant, O ttaw a a ca rrém en t t^ tes quc *e re fus ^ ai(*e r  nous 
jou rn au x  vous on t annoncé la  refusé et Q uébec n ’a pas encore o f" IMlu e . considéran t q u ’on a 
g rande tou rnée  de chants que la donné de réponse  défin itive. com m is à leu r égard une injus-

Voyons donc nos députés, nos 
au to rités en place pour so llic ite r 
de nouveau une subvention suf-

M anéconterie M eilleur e ffec tu e ra  Q uand on sait que ce t organism e ,ic{:r ^ a“ ra ” tc
d ans l'O uest canadien, du  25 ju in  vocal figu rera  plus de tre n te  fois
au 18 ju ille t 1961. C’est le Révé sur la scène d u ran t les tro is  se
ren d  F rè re  Ju lien , qui, ap rès a- m aines d e  tou rnée , on corn- 
v o ir fondé la M anécanterie de  p rend m al pourquoi l ’on re fu se  .nte 1)0111 perm ettre  de
G ranby  il y a 30 ans, d irige celle de l ’a id e r pécunia irem ent. se faire conna ître  d abord  e t en
de  M eilleur depuis 1951. Le passé est garan t de l ’ave- t u.1,e ^  (? lrc appITcier p a r  nos

nir. A son actif, la M anécanterie freres dcJ  ° " esX T  'scra,enit trop
Les petits  chan teu rs de ce tte  a d é jà  effec tué  quatre  tou rnées ^eureux  de les en ten d re  e t lu r  of"

M anécanterie ont une va leu r ar- dons le N ord O ntarien  et dans la un program m e qui le u r  con-
tis tique  vraim ent ex trao rd in a ire , péninsule d 'Essex. P a rto u t les 
j  oserais mêm e d ire que ce son t aud iteurs sont ém erveillés d ’en-
de petits  professionnels. T ous tend re  des p ièces aussi bien  exé-
ceux  qui ont eu  le p la isir de les cutées.
en ten d re  sont restés ébah is de- c h e rs  com patrio tes du Québec,
v an t le calibre supérieu r de le u r  ces jeu n es com pten t su r votre
rendem ent et les o rg an isa teu rs  générosité . Nos petits chan teu rs
de concerts reg re tten t de ne les sont prêts encore une fois à ten-

le cousinage e t la fra te rn isa tio n  leu r tâche n ’est pas une sinécure,
ovec nos com patrio tes des P ra i­
ries . Les au to rités de la M ané- Ces pe tits  em bassadeurs de la
can te rie  e sp éra ien t des gouver- bonne en ten te  devron td ls se cou- D am phcussc. Il s’agissait d u t i -
n em en ts fédéral e t  p rovincial cher su r  les bancs des wagons, rage m ensuel de ju in .—

viendrait te llem en t bien.—  J.D.

Gagnant du $100 
R I C H E L I E U -

ainsi re tire  la  jo lie  som m e de 
$ 100.

Le ven d eu r a é té  M. Rodolphe

B I N G O Nos
PETITES ANNONCESLes Dames A uxiliaires de la 

Légion désiren t annoncer qu 'elles SOIlt 6lfiC3C6S 
o rgan isen t un Bingo pour lundi
le 10 ju ille t 1961. li’S N Â V t ’7  i  P C  !

Ce bingo, com m e à l'hab itude , E a M r l I  L £ r L u u  .

au ra  lieu à la salle de la Légion. SlgUalCZ YU. 6-5082

De quoi avez-vous le plus besoin?

VOUS PO U V EZ EM PR U N TE R  

À PEU DE FRAIS GRÂCE À LA

m
at rem b o u rser votre 

em prunt par vereem ente 

m eneuele adoptée 

au  budget familial

O ui, v o u s  pouvez e m p ru n te r  à La B an q u e  de 
N ouvelle-E cosse , p o u r to u te  b o n n e  ra iso n : p o u r 
a c h e te r  u n e  v o itu re  o u  en  financer le so ld e  im ­
payé, p o u r  m eu b le r v o tre  no u v e lle  m a iso n  ou  
u n e  n o u v e lle  pièce, p o u r  p ay e r vos im p ô ts  ou 
vo s p rim es  d 'a ssu ra n c e s , p o u r  c o n so lid e r vos 
d e tte s  ou  p o u r rég le r des com p tes d e  m éd ec in  
o u  de  d en tis te .

V o tre  p rê t  se ra  p ro tég é  p a r  u n e  assu rance-v i»  
M as fra is  su p p lém en ta ire s  de  v o tre  p a r t .  <•

Ouverture

LA BA N Q U E DE N O U V ELLE-ÉC O SSE
BU RIAUX PARTOUT AU CANADA AINSI QU'À L'ÉTRANSER

HnîHÿnmnHnElHiisæïïHr-Hiffînmiunîsm-'imBiHHiHimsmsiufflmihiiHmBHiiiHiB1

de la Blanchisserie

i m

Automatique
F R I G I D A I R E

VENDREDI LE 7 JUILLET
de 7hres A.M. a MIDI tous les jours EXCEPTE LE DIMANCHE

-  10 MACHINES A LAVER -  20 Minutes pour le lavage
-  4 SECHEUSES -  -  10 minutes pour le séchage

Le tout, AUTOMATIQUEMENT -  Dans un service RAPIDE et FACILE

592  RUE PRINCIPALE BUCKINGHAM
le 1 .

i

(Ancien local de 1 .  Anatole Gauthier)
iiiéRIWl'lIBHîHHilUUiîiiiliililiiiiiiiiliiliiliiiiiiiüBlUilliHBiiiiüiiiHiiliiliiiliinüiniiiniiHli iwniwiiiwiii

^75406
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ELZEAR LAFLEUR INC.
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Le projet de l'Hôtel de Ville
Buckingham— Le projet d’érec 
tion du nouvel Hôtel de Ville a 
encore retenu l'attention du con­
seil cette semaine.

En effet, on recevait la visite 
de la firme d'architectes Moreau 
et on en profita pour discuter de 
l'opportunité de préparer les 
plans du futur édifice qui devrait 
être construit cet automne, en 
vue d’obtenir de larges subven­
tions grâce à l’aide fédérale pro 
vinciaâe de chômage dont les cal­
culs indiquent que celles-ci pour 
raient s’élever à la jolie somme 
de $50,000.

Le Maire Cameron semblait as 
suré d’autre paît lors d'assem­
blées précédentes de i’aide du 
provincial qui garantirait la lo­
cation de certains services sans 
compter la somme de $2u,000 que 
nous avons en banque et qui pro­
vient de Québec comme subven­
tion spéciale du département d'in 
cendie, mais qui serait portée é 
ventueüement au montant total 
requis pour l’érection de l’Hô­
tel de Ville.

Nous disposons donc d’une som 
me totale bien en main de $75,000 
Si on obtient les locations pré­
vues du provincial sur ces lo­
caux de la Sûreté provinciale. 1U 
nité Sanitaire, du Ministère de 
l'Agriculture, de la cour de Ma­
gistrat e t autres on devrait s’at­
tendre alors à toucher $1,000 par 
mois pour ces seuls items soit 
$12,000 par année pendant 10 
ans ce qui avec le montant ini­
tial cité plus haut vaudrait le 
beau montant de $195,000 de 
quoi dépasser nos prévisions les 
plus serrées. Ce serait l ’idéal.

Mais, par ailleurs, si le Gou­
vernement refusait les locations 
on diminuerait le montant à $100 
000 pour un édifice encore con­
venable; Comme on dispose de 
$75,000, la balance de $25,000 
pourrait facilement se capitali­

ser et les paiements facilement 
s'échelonner sur un certain nom­
bre d'années sans que le contri­
buable en souffrit sensiblement; 
comme on voit, sur ce point, la 
situation est loin d'ètre précaire.

De toute façon, le conseil tient 
à mettre tout en oeuvre pour 
réaliser son hôtel de ville sans 
demander aucune taxe et je crois 
que dans les circonstances, il 
atteindra son but.

Les architectes invités, MM. Mo 
reau, l’ingénier Dufresne et l’as­
sistant de M. Moreau, M Gilles 
Parent ont fourni au conseil 
toutes les explications nécessai­
res en vue d’aider à solutionner 
le problème des plans à soumet­
tre et qui devraient parvenir au 
Gouvernement avant d’en soumet 
tre le règlement au public.

M Moreau surtout a convaincu 
de main de maître, de l’urgence 
de préparer des plans adéquats, 
soit d’abord une esquisse propre 
à décrire au public, l'ensemble 
de l'édifice et l’aspect qu’il pré­
sentera

Comme on sait, la visite récen­
te de nos échevins à l'Hôtel de 
ville de Duvemay dont juste 
ment les plans avaient été pré­
parés par la firme Moreau, avait 
vivement impressionné ces der­
niers au point qu'en principe, on 
avait décidé de s’en inspirer en 
faveur de Buckingham.

L'édifice, a-tpn rapporté, est 
merveilleux et relativement peu 
coûteux; on a considéré avec fa­
veur l'excellence des services et 
le système fonctionnel parfait 
qui y règne.

M. Moreau a noté qu’en plus 
on pouvait si désiré aménager un 
sous-sol pratique pour faire quel­
que chose de mieux.

Il ajouta que pour le conseil, 
à ce stage, ü ne s'agit plus de 
décider l’étude des plans géné 
raux de l'édifice mais qu’une es-
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quisse suffirait pour le moment. 
Sa fitme serait prête à la produi 
re dans un bref délai aussitôt que 
prévu.

Le conseil a admis q ui! était 
impossible de garder le présent 
édifice qui sera nécessairement 
démoli. Si on considère certains 
angles de terrain local il serait 
impossible dit M. Moreau de ten­
dre à la perfection pour un tel 
travail sans cela.

Il prévoit que les travaux de 
mois. On vous préparerait dit «il 
une esquisse préliminaire alors 
qu’à loisir on pourrait ajouter ou 
enlever des items selon les be­
soins les goûts ou le coté pra­
tique jugé.

Un système I BM. pourrait é- 
galement être installé e t dispo­
sé de façon à ne point causer de 
bruit au dépends du secrétariat

M. Moreau a aussi insisté sur 
le point que des dispositions 
soient prises en vue de reposer 
l’édifice sur des fondations soli 
des. à toute épreuve; l’étude du 
terrain sera faite en conséquence.

Le prix demandé pour l’esquis­
se est basé sur 1% des estimés 
totaux de la construction; ce 
sont les honoraires fixés par la 
Corporation des architectes.

Il y a un mais qui demeure 
explicable: si la firme a le con­
trat, les honoraires seront basés 
sur 5Ci et on oubliera le 1% dû 
initialement sur l'esquisse pré­
liminaire C’est à dire que si 
Québec refuse les plans de loca­
tions, ou que le projet soit ré­
silié de toute façon, il sera exi­
gible le pourcentage de 1% con 
sidérant qu'aucun travail du gen 
re ne se fait pour rien. Mais, 
d’autre part, si tout marche tel 
que prévu les honoraires seront 
fixés sur une base de 5% en ou­
bliant le 1% selon les données 
citées plus haut.

En discutant sur le point de 
charger une allocation de $1,000 
par mois au Gouvernement pour 
l’installation de divers services 
dan* l ’édifice projeté, Me Labbé 
est d'avis qu’on charge un peu 
cher e t que le gouvernement se­
rait alors tenté d’aller ailleurs. A 
ce taux, dit-il, l'Hôtel de ville se­
rait totalement payé et même au- 
deUi.

D est également possible que le 
gouvernement ait d ’autres pro­
jets en vue; ce sont autant de 
choses qui font réfléchir.

De toute façon, dit-il, j ’aime 
ra s prendre connaissance de la 
lettre déjà reçue de Québec en 
ce sens; je crois dit «il, qu’il ne 
faut pas se payer de trop d’opti­
misme sur le point.

Le Secrétaire produisit la dite 
lettre datant de juin 1960 révé­
lant que Québec serait heureux 
d’aider Buckingham à résoudre 
son problème mais qu'il ne peut 
s'engager à contracter des baux 
pour ses services.

Voilà toute la différence du 
tiens tu as avec celui que tu au­
ras. La lettre réapprit au conseil 
que .'affaire était loin d 'être dans 
le sac et déconcerta plusieurs 
membres. Sur ce, M. Moreau nota 
que, de toute façon, il était néces 
saine de présenter une esquisse 
pour instruire le public sur l’af­
faire. Le conseil s’est aussi dit 
d'avis d'envoyer le maire immé­
diatement à Québec pour discu-

(Suite page 9)
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L'échevin Nadon 
les hommes
Buckingham.— Une assez vive 
discussion eu t lieu mardi soir au 
/conseil autour de l'au torité à 
donner pour l'engagem ent des 
employés manuels municipaux.

D'abord l'ingénieur avait sug­
géré d 'être le seul homme auto­
risé à engager les employés de 
la ville.

A prim e abord, la chose s'en­
tend sachant qu 'il est responsa­
ble de la bonne marche des tra ­
vaux et de leu r exécution aussi 
parfaite que possible. Pour celà, 
on peut adm ettre qu'il puisse e- 
xercer un certain  contrôle sur 
des hommes qui feront sa con­
fiance, sur des hommes sur les­
quels, il pourra compter.

engagera

En soi, la chose s'adm et mais 
il y a d 'autres motifs d 'agir au­
trem ent en confiant l'affaire à 
un seul échevin qui agirait avec 
la collaboration de ses collègues 
et de l'ingénieur. Je ne dirai pas 
ici que la ville serve exclusive­
ment les intérêts de la St-Vin- 
cent de Paul mais tout de même 
y aller avec quelque collabora­
tion avec elle dans le but de pro­
curer du travail à des gens dans 
le grand besoin et voir à quel­
que cas assez particuliers.

Dès la suggestion soumise au 
Conseil, l'échevin Nadon s'est é- 
levé avec vigueur contre celle-ci; 
il s'y objecta à la pensée dit-il, 
qu 'il faut tout de même assurer 
aux hommes publics quelque res-

ponsaoime. L ingénieur, dit-il, a 
assez de travail à faire sans qu'on 
lui en donne davantage. Ce n'est 
pas son rôle ajoutait il d engager 
les hommes actuellem ent car le 
conseil connaît mieux les hom­
mes par expérience et peut plus 
facilement juger des cas qui lui 
sont soumis.

11 est bon aussi, dit41, qu'on 
empêche les abus du passé en é- 
vitant les causes de mauvaise po­
litique qui a déjà été appliquée à 
notre détriment.

L'échevin Mongeon partage l'a­
vis de l'ingénieur et propose 
qu'on lui confie cette tâche qui 
lui revient. Il faut un contrôle 
nécessaire auprès des hommes 
e t dans plusieurs cas il devient 
u rgent que le préposé ne soit 
pas trop familier avec les hom­
mes pour exercer ainsi mieux 
son autorité et travailler avec plus 
d'aise.

L'échevin Leblanc est d'avis 
qu'une liste d'hommes doive ê- 
tre  faite préparée par les éche- 
vins et consultée au besoin.

la balance du vote. Il déclara que 
si l'échevin Nadon coopère avec 
l'ingénieur en la matière sur con 
sultation des autres échevins, il 
serait prêt à appuyer la proposi­
tion principale.

L 'amendement prévalut donc 
avec une m ajorité d 'une voix au­
torisant un échevin à engager 
les hommes à l'emploi de la ville 
avec la collaboration de l'ingé­
nieur et des membres du conseil.

L'échevin Nadon répondit qu'il Sur ce, l'échevin McMillan pro- 
a toujours été "fair-play" dans posa secondé par l'échevin Le 
le choix des employés de son dé- blanc que l'échevin Nadon soit 
parlement jusqu'ici e t qu'il n 'a autorisé à faire ces engagements 
pas l'intention de changer d'at- aux conditions citées plus haut, 
titude _  j .d .

L'échevin McMillan déclara 
qu 'il ne faut pas oublier que l'é­
lection aura lieu en novembre, 
on répondit que c'est du pur 
chantage qui ne vaudra jamais 
rien.

Buckingham.— Nous sommes heureux de signaler au lecteur régional 
le bonheur que vient de connaître Madame Charles Cloutier, née 
Olivine Trudeau (96 ans) de Thurso qui a été témoin ces derniers 
mois, de sa 5ième génération, dans l'o rdre suivant:

M. Josaphat Clautier 68 ans de B'ham, Madame A délanl Be­
dard (Elsie Clouthier) 39 ans de MonULaurier, Madame Germain 
Carrière (20 ans) de B'ham et enfin le héros de la 5ième, Alain 
Carrière, 3 mois. —  Nous adressons à la famille privilégiée un sen­
timent de vive adm iration et nos sincères félicitations. — J.D. —

L'échevin Nadon rappela qu'on 
avait souvent pris des hommes 
pour rien; il im porte donc qu'on 
évite ces sortes de choses sans 
compter, ajoutait-il, que le fait 
que tous les échevins demandent 
de placer des hommes devient 
une pratique mauvaise; il faut 
de t ordre; l'échevin Cadieux se­
conda l'échevin Mongeon.

En amendement, l'échevin Na 
don proposa qu'on nomme un é- 
chevin en charge de l'engagement 
des hommes avec la collabora­
tion de l'ingénieur dans le but 
d 'év iter toute pression sur celui- 
ci: l'échevin McMillan seconda 
l'amendement.

Il y avait alors 5 échevins à 
la table du conseil e t le maire 
était absent. Le vote donnait 2 
à 2 et l'échevin Leblanc tenait

M. Omer Lapointe, cultivateur de St Andre d ’Argcnteuil, a vendu 
des centaines de cordes de bois à pâte à la Canadian International 
Paper Company, Grenville, depuis six ans. Mais il n’a jamais eu au­
tan t de veine que la semaine dernère. En effet son camion contenait 
la millionième corde achetée par la C.I.P. de cultivateurs de la ré­
gion, et la compagnie, pour souligner cette étape, lui fit don d ’une 
scie mécanique. C’est l'honorable Bona Arsenault, m inistre des ter 
res et forets, qui la lui a remise. Cette quantité de bois représente 
un apport de près de $20 millions versés aux propriétaires de boi­
sés dans cette région depuis ans. Le ministre, qui veut redonner au 
boisé sa valeur économique comme source de revenus pour la ferme 
s’est dit fort impressionne par la coopération qui existe entre la 
compagnie, le personnel de sa Ferme forestière Harrington et les 
cultivateurs.

mais oui...ou
l i t»

mmi
X-i-A. BIÈRE BLONDS!
Pour un rafraîchissement doux et lég er ... 
e ssa y e z  Old Vi e nna . . .  la bière blonde.
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La Société Coopérative Agricole
de THURSO

179, Fraser, Thurso.

ASSEMBLEE. Le Bureau de Di­
rection qui se compose de 15

Mois d'ordre de M. G. ‘ ’ * "
autorités en  cause.

Une assemblée annuelle des

Buckingham.—  M. Georges Lavio- scolaire pour mieux être  en me . , . , _
lette, président de la  ligue des sure d’appuyer les dém arches de OU M s âUX
propriétaires du quartier Ouest la Ligue.
a donné les raisons principales 3 De s’assurer par tous les 
del a convocation d’une assem- moyens loyaux que la Ligue sera membres sera convoquée à la fin 
blée tenue récem m ent en faveur instrum entale à voir à ce que la du mois de septem bre de chaque 
des membres. municipalité soit douée d ’une ad année afin d ’élire des Directeurs.

Il s’est exprim é comme suit: m inistration efficace et économi- le tiers desquels se retireron t cha
1— Afin d’expliquer la raison que en tenant compte toujours de nue année. Cette assemblée pour 

d 'être, les buts et objets d ’une as- l’intérêt du plus grand nombre ra it prendre la form e d 'un  di- 
ioeiation de propriétaires, de ré- des contribuables. ner causerie avec un invité qui 
pondre à vos questions s’il nous ACTIVITES : La Ligue revoit, re- serait une autorité dans la cho- 
en est hum ainem ent possible. vise et étudie les budgets propo sc municipale, ou scolaire ou as-

2— Afin de considérer ensem scs ainsi que les dépenses faites sociation de propriétaires.
ble l’importance d ’une telle asso- par le conseil municipal et a ttire  La Ligue se propose aussi d 'o r  
dation , sa nécessité dans une vil l'attention des author!tés s'il peut ganiser une assemblée à laquelle 
le progressive comme B’ham et exister des extravagances appa- seront invités tous les candidats 
la part active qu elle peut jouer rentes et peut même suggérer à l’échevinage et la  mairie. Ceux- 
dans la destinée et le futur de des actions correctives par le ci seront invités à adresser la 
notre population. conseil pour rem édier à cette si- parole, exposer leu r programme

3— De dém ontrer à nos mem- tuation. ce qui perm ettra aux contribua- 
bres et à ceux qui décideront de Des com ités représen tan t la  bles présents de faire l’évalua- 
faire partie de notre association Ligue sont présents à toutes les tion des candidats et même de 
l'im portance de leu r adhésion à assemblées du Conseil de Ville dem ander à la Ligue d ’accorder 
une telle association e t le rôle e t de la Commission scolaire. son support à l'un ou l’au tre ou 
im portant que chacun peut jouer D’autres comités seront formés à des candidaas qui font preuve 
au sein de la Ligue des Proprié- au fur e t à m esure que le besoin d ’aptitude, de connaissonces et

membres se réunit en moins une tout ce qui vient d’être exposé et
fois le mois et plus souvent si cxp]iqu6, j, nc reste qu’à parler
nécessaire afin d e  reviser e t de- 
tudier les récents développements 
dans les affaires municipales et 
scolaires, de transiger aussi les 
affaires de la  Ligue. Tous les 
membres sont bienvenus à ces 
assemblées, ils peuvent ém ettre 
leur suggestions dans les discus­
sions, m ais il en reste au Bureau
de voter sur les points d ’admi­
nistration. Après chaque assem­
blée, il est loisible au Bureau de 
presse, d 'expédier des lettres aux 
autorités su r des sujets d ’impor­
tance v ita le  pour les citoyens de 
B'ham et particulièrem ent pour 
les contribuables du Quartier 
Ouest. Des assemblées spéciales 
du Bureau peuvent être convo­
quées si nécessaire mais, dans les 
cas d’urgence il est permissible 
au président, après consultation 
avec l ’exécutif, de relâcher des

la décision finale sur ces sujets, de l'aspect le plus im portant de 
CONCLUSIONS : Considérant cette causerie, soit, la réussite

(Suit* page 7)

LEÇONS DE NATATION -  
a la piscine des Lions

PAR INSTRUCTEURS QUALIFIES ET COMPETENTS 

S 'edre ise ï à :

SUZANNE LABBE,
156, rue  MecLeren Ouest — YU. 6-3762

ROBERT MATTE, 

GERALD NEVILLE,
550, rue Eddy — YU. 6-2461

348, rue Principale — YU. 6-3460
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(aires. l’exigera. d ’expcrience pour rem plir la po­
sition convoitée.

VOS INTERETS : Il en revient 
aux D irecteurs la tâche d’exécu 
te r  les décisions du Bureau de 
Direction. Les directeurs reçoi-

4—  De donner à tous les metn- La Ligue peut nom m er un r e ­
tires actifs (en règle) le privilè- présentant légal qui assistera aux
ge et l’opportunité de faire va- réunions du bureau provincial des
loir leur droits e t prérogatives affaires municipales ou, à tou t ^
comme membre e t de voter sur autre organism e du genre elle ^  avec em pressem ent les sug
les sujets d ’importance qui seront P fut déléguer un représen tan t gestjons des membres. Le bureau 
discutés plus ta rd  durant cette as $ il existe une nécessité afin de t|end  avec Vawistance dcs Di. 
semblée. Protcger et défendre les droits ^ t m r s  et membres de nombreux
BUTS ET OBJETS. Les buts e t des propriétaires de B’ham. su jd s  à vétude et f i g e r a  des
objets de la Ligue des Proprié- Les membres de la Ligue peu- fjches ^ u r  en facilitor vaccès.
taircs du Q uartier Ouest peuvent vent dem ander des inform ations ^  D irodcurs d e v r o n t  en plus
se résum er comme suit : et memo dem ander a la Ligue dç o m b re u se s  questions sur une

L'SSsrYiS EEEE""""’ *
Ouest auprès des autorités Muni- * intérêt du contribuable. Pour
cipale. Provinciales et Fédérales. La ligue sera toujours anxieu- n’sn nom m er que quelques uns.
Plus tard notre Ligue s’associera se de p rête r à toute au tre asso- voici :
avec les autres corps similaires ciation de propriétaires, surtout Enlèvem ent de la  neige — E-
pour form er un bureau central, dans les lim ites de B’ham  en au gouts e t  Aqueducs — Contrôle 
représentatif de toute la muni- tant que l’aide demandé est e t du Traffic — Enlèvement des 
cipalité de Buckinghom. découle de l’adm inistration de ordures — Brochage Electrique

2 De développer un système la chose municipale. En plus, la Logis — Respect de la Loi —  E- 
par lequel les contribuables de Ligue peut assister tout autre roles — Stationnement — Urba- 
Buckingham seront continuelle- mouvement qui est au prises ovec nisme e t  Zonage —  Protection 
ment tenus au courant de ce qui des problèmes qui affectent leur contre les incendies — Hôpital

OViïRNITE EXPRESS Limited
Tel.: YU 6-2012 

Ligne interm édiaire entre BUCKINGHAM et

OTTAWA —  HULU —  MONTREAL —  TORONTO 
HAMILTON — ST-JEROME — MANIWAKI 

PEMBROKE — HAWKESBURY —  SHAWVILLE

La Maison Funéraire
VINCENT BRUNET
117, rue Maclaren Tel. YVkon 6-3426 BUCKINGHAM

PAROISSE SAINT.6RE60IRE.DE- 
NAZIANZE, BUCKINGHAM

JOCKS
OFFICES DE LA SEM AINE
Heure* INTENTIONS

se passe dans la chose municipale localité e t leur bien-être.

AVIS AUX INTERESSES...
PARTIES DE BALLE ORGANISEES

FILLES 1 4 — 18  ANS

Adressez-vous le PLUS TOT POSSIBLE A

Agnès Charette,
728, Principale —  YU. *4803

eu Lise Goulet'
218 Derchester —  YU. 6-3297 <•>

Délinquence Juvénile — Camp 
de Roulottes — Amélioration des 
Secteurs déprimés — Parcs et 
Récréation —  Développement In 
dustriel — Transport Public. 
AVANTAGES POUR LES MEM­
BRES : La prem ière raison e t la 
principle du  membre qui fait 
partie de la Ligue des P roprié­
taires du Q uertier Ouest est bien 
celle de pouvoir donner de soi- 
même dans l'ensemble d ’une as­
sociation vouée à la  défense des 
intérêts des propriétaires de son 
quartier e t  pour protéger les in­
térê ts des contribuables de Bu­
ckingham en  général. La Ligue 
est une association enrégistrée, 
sans buts lucrotifs.

Les avantages directem ent ap­
plicables aux membres sont cel­
les de l’inform ation par la con­
naissance du tout e t l'aide dans 
le règlem ent de problèm es mi­
neurs qui on t tra it aux affaires 
de propriétés. Les m em bres sont 
aussi invités à soumettre à l’é­
tude leur problèmes et dem ander 
l'assistance e t  le  support de la 
Ligue, n  reste et appartient au 
Bureau de direction de prendre

lundi
16

700

7.30

fcu.O. C'haurct /  M. Mme Jules Soucy 

Serv. ann.  feu E. Fauvelle /  Epouse et Enfants

Hardi
11

700

7.30

feu L. Chareitc /  M. Mme D. Charctte 

Scr. ann.  dame D. Charron /  son époux

Mercredi
12

7.00

7.30

feu J. Tremblay /  M Mme D. Boileau 

feu A M  G ration /  MM T. et M. Gratton

Jeudi
13

7.00

7.30

Parents défunts / MM. H e t T. Carrière 

feu dame et J. Gauvreau /  leurs Filles

Vendredi
14

7.00

7.30

feu dame T. Thibcrt /  son Epoux

feu J. Gagnon /  Gérant et per., M. Continental

Samedi
15

Mme Isidore Bastien
9.00 Mariage : LAURIN — BRUNEAU
10.00 Mariage : CHARETTE — BELANGER
11.00 Mariage : BOUCHER — BARIL
4.00 feu Alphonse Daoust /  ses Enfants
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Buckingham Motors Sales
MIKE LAFRAMBOISE, Prop.

Vous offre. . .
PRIME 0‘ASSURANCE-AUTOMOBILE -  GRATUITE -  avec tout achat d‘une voiture de $600. et plus

TERMES FACILES -  PROFITEZ D'UNE AUBAINE AUSSI EXCLUSIVE 

m ,  rue Principale BUCKINGHAM MO. 33311 y u  6Ô8Ü3

Mois d'ordre...
(Suite de la page 6)

ou l’insuccès. de la Ligue. La 
force de toute association dépend 
en large mesure de ce que chaque 
membre peut y contribuer ou 
mieux encore, de la mesure que 
chaque membre déverse dans l'en 
semble du travail demandé. D 
faut pour réussir dans toute asso 
dation , des hommes fort de coeur 
et de corps. Fort de coeur puis­
qu’il en prend pour pouvoir par 
t ici per ouvertement aux discus­
sions, étudier sans préjudice les 
problèmes qui nous sont imposés 
trouver les meilleures solutions 
possibles et tout ça, en s’oubliant 
quelque peu soionême pour faire 
bénéficier le plus grand nombre. 
Il faut donc, pour que notre as­
sociation soit fortç que les mem 
bres supportent à tout prix les 
buts et objets de la ligue, qu’ils 
respectent surtout les décisions 
importantes de la m ajorité des 
voix, par leur support moral et. 
physique, par l’exécution et la 
poursuite de ces décisions. Il est 
très facile de rester à l’arrière 
plan pour critiquer le travail par­
fois imparfait du citoyen bien- 
voyant qui veut accomplir quel­
que chose pour le bien commun 
mais, qu'il est difficile de faire 
partie de ceux qui veulent et qui 
sont prêts à sacrifier, temps, a r ­
gent et même leur profondes 
convictions pour le bien du plus 
grand nombre. Voilà ce que l’on 
peut nommer un coeur vaillant.

Les membres doivent aussi ê- 
tre  forts de corps puisqu'il peut 
y avoir du travail pour tout le 
monde au sein de la Ligue. De 
nombreux comités peuvent être 
formés pour d ’aussi nombreux 
domaines, des études faites e t des 
rapports rédigés e t m aintenus à 
date afin de faciliter le travail de 
l ’exécutif et des comités. Ces co­
mités deviennent en quelque 
sorte des associations au sein de 
la ligue. A cause de la tâche et 
du but important du comité dans 
la structure de la Ligue, le comité 
devient en somme, le coeur mê­
me de l'association, mais, si le 
coeur est faible e t paresseux il 
ne peut faire le travail pour le­
quel il a été conçu. Les comités 
présidés par un directeur, sec hoi 
sissent l'aide et l'assistance né­
cessaire parmi la liste des mem­
bres actifs. Afin de partager et 
d 'alléger le fardeau du travail, 
le comité peut et doit com pter 
le plus de membres possible ce 
qui aura aussi l ’avantage d’un 
travail plus adéquat. Le comité 
peut et devrait ten ir des assem­
blées pour ensuite faire rapport 
au Bureau de Direction ou, en 
cas d’urgence, au président ou 
vice-président afin que ceux-ci 
soient continuellement au cou­
ra n t des affaires de la Ligue.

Messieurs, nous croyons sincè 
rem ent que la Ligue peut e t doit 
devenir forte puisque, parm i vous 
il y en a beaucoup de coeurs va­
liants. de bons esprits qui com­
prennent l’évolution constante de 
no tre monde moderne. Il y a 
aussi de nombreux contribuables 
qui réalisent qu’à eux-seuls et 
sans la poussée de la m ajorité, 
ils ne peuvent que très peu faire 
pour régler les problèmes d ’inté­
rê t général mais, que la chose 
est possible quand l'unité d'action

d'une association s'en mêle. Nom 
breux sont ceux qui parmi vous 
com prennent l’importance du 
travail d ’équipe e t  de la décision 
de la m ajorité e t c’est une des 
raisons qui devrait nous inciter 
a 'travailler ensemble dans un 
même but. La route que nous 
suivons n 'est pas parsemée de 
lauriers mais bien de côtes et 
d ’obstacles à surm onter. H appar­
tient donc à vous et vous seuls 
de décider si oui ou non les buts 
et objets de l’association sont à 
la hauteur de la coopération et 
du travail constant, que, comme 
membres, il vous sera demandé 
de fournir et d'accomplir. H vous 
sera dem andé de fournir et d ’ac 
complir. II vous appartient de dé 
cider si la ligue sera une Asso­
ciation forte de ses convictions 
unie par la bonne entente entre 
ses membres, active par un tra ­
vail constont de tous ou, si la Li­
gue devra comme tant d ’autres 
associations subir la critique des 
tractive et devenir le point de 
mire d'abus par le petit nombre 
envers la masse.------

que la ville pouvait être fière de 
posséder un tel corps aussi ef­
fectif

L'échevin Leblanc suggéra en 
pareil cas, surtout quand l'incen­
die s'annonce plus grave, d 'inviter 
les pompiers de l'E lectric Reduc­
tion quoiqu'il se dit heureux de 
seconder les dires de l'échevin 
Nadon.—

Noyade au lac 
Jean Jeune
Lac Jeon Jeune.— Une noyade 
dram atique eut lieu récemment, 
au Lac Jean Jeune sis à mi-che­
min entre Papineauville et Ven­
dée, et d 'autre part, entre le lac 
Carmen et le lac Windigo.

Il s'agit là dun lac, la proprié­
té  de la Corporation sacerdotale 
du diocèse de St-Jean où vont 
couler des jours de vacances à 
intervalles plus ou moins régu­
liers, les séminaristes ou amis de 
l'Institution.

FELICITATIONS a 
nos pompiers
Buckingham.— Lee onseil sur pro 
position de l'échevin Nadon a te­
nu à rem ercier e t féliciter cha­
leureusem ent nos pompiers qui, 
avec leur chef, ont accompli une 
si belle tâche lors de l'incendie 
de la rue Cliyrch.

L'échevin Nadon ajouta que 
vraiment nos sapeurs ont fait 
preuve d 'habileté consommée é- 
vitont de justesse une conflagra­
tion; ils m éritent, dit-il, au moins 
cet encouragement.

Ils ont d'abord, diWl, répondu 
à l'appel avec une rapidité ex­
traordinaire; ils on t en effet, re­
çu celuiici à Shres 07 et à Shres 
10 ils étaient su r les lieux; le 
chef s'est v égalem ent m érité de 
sincères hommages pour son cou 
rage et son adresse extrême.

Il rem ercia donc personnelle­
ment tous et chacun et déclara

La victime est Gilles Frénette, 
fils de W ilfrid Frénette de St Ré­
mi de Napierreville.

Il était à prendre le bain du 
midi au camp Jeandeune au 
cours d ’une vacance de 15 jours; 
il disparut sous l’onde, le tem ps 
de le dire. Le professeur de na­
tation Guv Dupuis de St Lam bert 
près de l’endroit, plongea aussi­
tôt pour repérer et sortir de l ’eau 
la malheureuse victime encore vi­
vante; il pratiqua la respiration 
artificielle mais en vain; le m a­
lade dem eurait dons le même é- 
tat précaire alors qu’on fit de­
mander aussitôt le Dr. Ouimet 
de St-Jovite qui s’y rendit en hy­
dravion; il procura aussitôt les 
premiers soins mais la mort fit 
quand même son oeuvre peu a- 
près.

On rapporte que le jeune F ré ­
nette avait subi, il y a exacte­
ment un an, une opération pré- 
cardiaque; ce serait aparem m ent 
la cause prem ière de sa m ort; 
son é tat ne pouvait, dans les 
circonstances, supporter une aus­
si grande tension.

Le Dr. Ménard, Coroner du Dis 
trict, rendit un verdict de mort 
accidentelle.

L’inspecteur Joyal de Buckin­
gham procéda à l'enquête d ’usage

Chez les 
FILLES d’ISABELLE

Buckingham — Mardi le 20 juin, 
eut lieu l'assemblée mensuelle 
des Filles d ’Isabelle du Cercle 
Marguerite Dufrost 1038 de Bu­
ckingham.

Notre régente, Mme Simone 
Fortin, présidait l’assemblée sous 
la distinguée présence de Mgr. 
P.E. Brunet, notre curé, qu'on 
avait l’immense joie d ’avoir par­
mi nous ainsi que celle de M. l’ab 
bé Laurent Frappier, notre dé­
voué aum ônier dont nous déplo­
rons le départ pour Papineauville

La réunion débuta par la prié 
re récitée par Mgr Brunet.

Quarante membres étaient pré 
sents. Il faut souligner que notre 
réunion avait un petit cachet spé 
ciai. nous fêtions le prem ier an 
niversaire de la fondation de no­
tre cercle.

Nous sommes heureuses de 
constater le bien que nous avons 
pu faire dans l'accomplissement 
de notre devoir envers notre as­
sociation, par l'oeuvre des layet­
tes où nous avons pu, avec le 
meilleur de nous-mêmes, soula­
ger de moins fortunés; par nos 
visites aux soeurs malades; nos 
visites au salon funéraire à l’oc­
casion du décès de parents de 
quelques-unes de ’ nos soeurs. A 
ces occasions, il est bon de sentir 
près de soi quelqu’un pour parta­
ger notre douleur et qui sait trou 
ver quelques paroles de consola­
tion.

C’est ainsi que nous mettons 
en pratique notre belle devise: 
UNITE — CHARITE — AMITIE.

Le prix de présence a été rem­
porté par Mme Carmen Bigelou

Un cadeau souvenir fut remis 
à Soeur Berthe Beauseiglc Bou- 
ladier, à l'occasion de son récent 
mariage.

Notre second tirage de $25.00 
fut gagné par Mllt Micheline Le- 
mieux de Buckingham.

La réunion s'est term inée, par 
un délicieux goûter m inutieuse­
ment préparé par le Comité So­
cial. Toutes se séparèrent enchan­
tées de leur soirée.

La prochaine réunion aura lieu 
le 20 septem bre prochain. A tou­
tes, notre régente souhaita de 
bonnes vacances et surtout, insis­
ta sur le fait d ’être des modèles 
de vertu de piété, de modestie et 
de dignité puisque la dignité est 
le plus bel ornement de la fem ­
me et sa plus grande force.

Soyez de vraies Filles d'Isa­
belle.---------

Devant le succès qu 'a  rem porté la 
diffusion de cinq émissions consa­
crées au chanteur français G U Y  
BÉART, Radio-Canada offrira aux 
auditeurs de son réseau français de 
radio, une repi ise de cette série 
qui sera présentée à Tour de chant 
de . . .  à com pter du 29 mai p ro­
chain, en soirée.
Radio  C a n a d a  -  L ' é l a n  d ' u n  q u a r t  de s iè c le

■O QU'Y FAIT BON
S E  LA CO ULER DOUCE I'

Au p a y e  d u  Q u é b e c ,  en  c r o i s i è r e  s u r  le S a g u e n a y  c o m m e  p a r to u t  a il leu rs  
d e  p lu s  e n  p lu s  d e  g e n s  s e  r a f r a î c h i s s e n t  a v e c  O ’K ee fe ,  la b iè re  d o u c e .  

P o u r q u o i  ne  p a s  l ' e s s a y e r  . . . b r a s s é e  av ec  le h o u b lo n  s a n s  g ra in e s ,  
O 'K e e fe  p o s s è d e  u n e  d o u c e u r  n a tu re l le .  A d o p tez  O 'K e e fe  . . .  e t  v o u s  v e r r e z  

c o m m e  II fa it  b o n  s e  la c o u le r  d o u ce .

èl-âUr
B u v e z  0 K e e fe  . . .  la b iè re  Domî
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Pour le meilleur choix de meubles, v e n e z  c h e z

(i) BA S SJAJDSF URNIfTURE i l
TEL. YUkon 6-3322

SOSjrue Principale ■ - - BUCKINGHAM, Q ue.

Nous serons heureux de faciliter 

votre achat à tem péram ent 

selon

LE PLAN MERITE 

I—A—C

f O
%» SEOtÉTARUTSu

mnATEtn n

L ' É I L I S E
CAIAMESNE
VOUS ÉCRIT

S  wwt, ne 
J i  I  1 T

MONTRÉAL-»

m

2 juillet 1658
Parm i les tâches auxquelles 

M arguerite Bourgeovs apportait 
toujours un grand dévouement, 
U en est une qui témoigne de 
l’am pleur de vue avec laquelle 
l'institutrice de Ville-Marie consi­
dérait sa vocation missionnaire: 
à l'image de celle de Troyes, el­
le crée une congrégation externe 
pour jeunes filles. Ce nouvel or­
ganisme de vie sociale et chré­
tienne devait venir aux adoles­
centes qui, à cette époque, s’en­
gageaient très tô t dans les de­
voirs de la vie conjugale e t fa­
miliale. II devait les afferm ir 
dans la pratique de la vie chré­
tienne, leur donner la  m aturité 
d’âme exigée par leu r m aternité 
précoce e t les en tra îner à la bon 
ne tenue d’un foyer. C’est en 
ju illet 1658 qu’une au tre initia­
tive instituée par M arguerite 
Bourgeoys prit naissance: un sé­
minaire pour l’éducation des en­
fants indiens. Quelle belle florai­
son d ’oeuvres dans un poste de 
colonisation alors si jeune !

2 ju ille t 1672
Jou r de la Visitation de la S te 

Vierge. C'est l’em barquem ent, au 
Havre, d 'une cinquantaine de per 
sonnes dont M arguerite Bourgoys 
qui ren tre  à Québec après une 
absence de deux années. Elle rap 
porte de ce voyage une charte 
civile pour son oeuvre, six nou­
velles compagnes résolues à don 
ner leu r vie pour la cause de l’ins 
truction des filles à Ville Marie. 
Elle a surtout l ’âme soulevée par 
l’espoir de donner un institu t de 
religieuses séculières à l’Ejflise 
de la Nouvelle-IFrance. M arguerite 
Bourgeoys rapporte aussi quel­

751 te l, n e  
SAINT-JOSEPH 
Q U É B E C

que chose de tangible, de pré­
cieux, offert par un des anciens 
membres de la Compagnie de Mon 
tréal, M. Fancamp: une petite 
statue m iraculeuse de la Vierge 
de Montaigu. Dès son retour, el­
le fera placer cette statue dans le 
sanctuaire de Notre-Dame de 
Bon Secours et c’est cette même 
statue que nous pouvons adm i­
rer encore de nos jours.

4 ju il le t  1730

François d'Youville, époux de 
M arguerite Dufrost de la dom­
inerais, a vécu une vie lévère et 
dissipée: les dés, les cartes, les 
jeux de hasard ont rem pli la gran 
de partie de ses trente années de 
vie te rrestie . Il a joué au grand 
seigneur, a négligé sa famille et 
mourut cousu de dettes. Pauvre 
vie gâchée.

En ce jour du 4 ju illet 1730, 
il est près de la mort, les traits 
altérés, plus ou moins conscient, 
terrassé par une pleurésie. Le 
prêtre est là. Marguerite, sa fem ­
me, est à ses côtés et ne quitte 
pas son chevet. Agenouillée, elle 
supplie le Seigneur d ’avoir misé­
ricorde pour son époux. Lorsqu’il 
rend le dernier soupir, c’est sin­
cèrem ent que M arguerite pleure 
celui dont elle porte le nom; les 
souffrances qui lui sont venues 
par lui n ’ont pas anéanti son a 
mour: elles ont tout sim plem ent 
contribué à le spiritualiser en  le 
vidant de toute recherche d ’a- 
mouripropre. La jeune femme est 
extrêm em ent affligée et son visa­
ge reflète  l’expression de nos pau­
vres détresses humaines. Mais, en 
chrétienne, elle accepte e t s’aban 
donne, éperdue, entre les mains 
du Père des deux.

4 ju ille t 1663

Catherine de Saint Augustin, 
dans sa vie souffrante pour les 
âmes du Purgatoire, sentit forte­
ment un jou r le besoin de prier 
la sainte Vierge de répandre ses 
grâces plus nombreuses dans ces 
âmes. Après la Messe, elle en tre 
vit trois personnes, dont seuls les 
visages paraissaient assez distinc­
tement.

L'un de ces visages était celui 
d ’un de ses oncles, mort depuis 
vingt-deux ans. Il dem andait des 
prières parce que les messes que 
sa m ère avait offertes pour lui 
n'ayant pas é té  dites, la mort de 
sa mère étant survenue et ses frè 
res ne sachant pas cette intention 
de leu r mère, il était resté  en 
Purgatoire jusqu 'à  ce jour.

Le second visage était celui 
d 'un soldat tué pendant la guer­
re. Personne n ’avait jam ais prié 
Dieu pour lui. La sainte Vierge 
lui avait obtenu miséricorde e r  
mourant, en considération de 
quelque petit service qu’il avait 
rendu à des religieuses, à la pri­
se d ’une ville. Il y avait 21 ans 
qu’il était en Purgatoire.

Le troisième des visages était 
celui d ’une fille morte depuis 
onze ans. qui s’était adonnée tou 
te sa vie au vice et à l’impureté. 
Elle avait quitté les sacrements 
et s’était plongée toute entière 
le péché. A l’approche de la mort, 
elle se souvint qu'elle portait le 
nom de Marie et, s’adressant à 
la mère de Dieu, elle la pria par 
considération pour son nom — 
quelle  se reconnaissait indigne 
de porter — de ne pas souffrir 
que lle  soit damnée. Elle obtint 
la grâce de faire un acte de con 
trition et rend it l’âme. Il y avait 
douze ans qu’elle était en Purga­
toire.

C’est ainsi que Catherine de 
Saint Augustin, par ses prières 
et ses sacrifices, procura la déli­
vrance à ces trois âmes.------

Bons conseils
EXCES DE C O N FIA N C E

Le travailleur qui exécute un 
travail de routine est porté à pé­
cher par excès de confiance. L’au­
tomobiliste de longue expérience, 
le machiniste et celui qui travail­
le au-dessus du sol peuvent né­
gliger de se servir des appareils 
de sécurité à leur disposition. Les 
lunettes sauvegardent les yeux 
des particules volantes et les 
ceintures de sécurité préviennent 
les chutes de l’ouvrier en cons­
truction ou du laveur de vitres; 
il est dangereux de dédaigner ces 
appareils de protection.

élèves plusieurs heures par jour, 
esl en mesure de rem arquer les 
signes de mauvaise santé ou les 
défauts de vue ou d’ouie. Les con 
filia tions avec l’infirm ière de 
l’ccole perm ettent le diagnostic 
de certains troubles et le tra ite ­
ment prompt s’il est nécessaire.

Fer O rnem e
BOURBONNAIS & FILS , Prop.

— ESCALIERS — CLOTURES de parterre e t balcons
— AUVENTS FIBERGLASS — Lampes de parterre
— FER MARTELE

( 3 ^  PLUS DE 2000 DESSINS = ^£1

194, rue Harold MO. 3-4458 GATINEAU

iiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiimnnnnmi M W iiiüHHnilHHiïlîsi

La Caisse Populaire
il!

ill

de _ _ _ _ _ _ _
Prêts ouverts de $1.00 à $500.00

VOUS MET A L'AISE
DANS SON DEPARTEM ENT D 'EPARGNE e t de CREDIT 

— P lace r ses économ ies A la Caisse P opu la ire

— C'est placer son argent chez sol.

HEURES D’AFFAIRES : de 7hres a Shres 30 P.M.
les MARDIS e t VENDREDIS

LEO TRUDEL, Gérant 

141, rue St-Joaeph BUCKINGHAM, Que.

CO LLABORA TIO N

L’institutrice qui observe ses

LES IN SEC TES D EH O R S I

En grillageant tôt portes et fe­
nêtres. y compris celles du cha 
let, on empêche les insectes de 
toutes sortes de s’installer dans 
la maison. Les mouches ordinai­
res portent de nombreux germes 
de maladies et elles se m ultiplient 
par milliers en une saison; leu r 
présence dans la maison est par­
ticulièrem ent dangereuse.

FERME DURANT LES VACANCES : 

lundi 7 août au samedi 12 août inclus.

-  Pour un service p a r f a it . . .
-  -  pour un service r a p id e .. .
 Nous demeurons les CHAMPIONS.

TOWN & COUNTRY Cleaners 
Signalez YU. 6-2811

103, rue St-Joseph BUCKINGHAM, Qué.

P la i s i r . . . r e p o s . . . v a c a n c e s  
avec le Canadien Pacifique
Confortablem ent Installé dans un fauteuil de wagon-dôme d e  
Canadien Pacifique, voyez lea Rocheuses canadiennes et une suite 
ininterrom pue de magnifiques paysages de l ’est à l’ouest. Vous pou ves 
vous détendre . . .  déguster des repas délicieux . . .  passer de plus 
belles vacances e t épargner de l ’argent en voyageant par train . 
Renseignez-vous sur les voyages économiques pour familles e t 
groupes e t  sur les tarifs “ to ua-fraia-compris”.

Rosaire Gignac

Canadien (Pacdiyue

3443
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Pour un 
meilleur
Service.. .

Le projet...

DEMERS VENTES 4  SERVICES
SPECIALITE : SYSTEME DE CHAUFFAGE

aime vous servir en qualité supérieure et en 
prix raisonnables sur ses meubles et

490, rue Principale, YU. 6-3364 Buckingham ACCESSOIRES ELECTRIQUES.

FELICITATIONS bons sens.

(Suite de la page 4)

Le Conseil, sur motion du  mai- H se plaint en ou tre du déga­
re Cameron, a tenu à féliciter gem ent trop fort de gas prove 
l'cchevin Leblanc qui, récomment nant d 'un garage passé minuit,

$21,093.85 indiquant un succès 
qui fait la fierté légitime des of­
ficiers de la Caisse locale.

'

ter de la chose et essayer d’en
venir à une entente favorable. ____

Entre temps, nous savons que 
le maire a essayé d ’atteindre le BALANÇOIRES 
min stre mais que ce dernier c 
tait absent pour quelques jours, 
ce oui retarda le désiratum  du 
conseil. L’écheviti Cadieux décla­
ra qu’il est fatigué des paroles et 
qu’il veut m aintenant de l'a*

célébrait le trentièm e anniver- 
soire de son mariage.

on dirait un véritable bruit d*o- 
vion à jet.

H existe un ' règlement, dit«il, 
prohibant le bruit après lOhres

Mongeon . j r ç ^  £ ' J S S J Ï S  X Z  
ra enquête e t verra alors à por­
te r  remède.

qu on se procure des tuyaux usa 
gés pour ériger des balançoires; 
l'échevin Nadon prétendit alors 
qu'il serait difficile d'en obtenir L'échevin Cadieux dit qu'il ap-

tion. Si le Gouvernement ne louait *! qtMï  tou*1 faço" ' U_  * ” lt prouverait une pétition convene-
   / • . ,   _________ _____ ____  bien de dcmsiydcr 3 10-T.J. de kia c*îi v a h^c fÀoiAmomfc nat

nous conseiller laxlessus.
Il ajouta qu'il serait aussi u r­

gent qu'on engage un gardien 
sur les terroins de jeux.

ble s'il y a des règlements, par 
ailleurs, concernant cette affai­
re. faisonsdes observer.—

Notre PROMAIRE —

pas, fit en  rem arquer, on eonstrui 
ra quand même. L’échevin Le- 
blanc ajoute quil dem eure opposé 
à celte construction De toute fa 
çon, dit le maire, c’est le con 
se 'l qui décidera en majorité; 
c'est jc seul m aître de la situa- DEMANDE de l’éch. MONGEON Buckingham.— Nous félicitons a
tion. „ vec plaisir, l’échevin Aimé Nadon

Le Maire icdem andant aux L’échevin Mongeon a demandé président du comité de police,
membres s’ils dem eurent consen- “ 1 ingénieur de p réparer des qUj a été élu pro<maire de la vil-
tants au projet: tous répondirent estimés sur les travaux de cons- ]e j e poUr le prochain tri-
oui, moins l’échevin Leblanc qui 9ni devraient être execu- mcstre
dit sa dissidence ,cs rue D illard.

L’échevin McMillan se du en

N’est ce pas merveilleux pour 
un début ce qui augure si bien 
pour l’avenir; c’est que nos gens 
ont bien saisi l’importance de 
l’épargne et c’est tant mieux. Les 
parts sociales ont été souscrites P 
au montant de $1787 e t les é- 
pargnes à celui_de $19,271.05.

Il importe donc de féliciter 
l'adm inistration qui a donné d ’aus 
si bonnes preuves d ’habileté dans 
la gestion de la Caisse au cours 
de ce prem ier mois d ’exercice.

Ceux qui ont besoin d’argent 
sont priés de s’inform er au gé­
rant qui se fera un plaisir de 
procurer tous les détails e t d ’ai­
der dans la large mesure du pos­
sible.— M. Léo Trudel

faveur à la condition expresse 
qu’il n’en coûte rien aux contri 
buables en taxes.

L'échevin Cadieux proposa a-

PLAINTE contre le BRUIT

Buckingham.— Un de mes con- __________
frères s'est plaint am èrem ent du 

lors que l'esquisse soit préparée bruit entendu tard le soir aux a- NOS DELEGUES 
par la dite firm e Moreau; l èche bords des hôtels. Je  me demande 
vin Mongeon le seconda quoique d it*l, s*ji ne faudra pas organiser 
l'échevin McMillan se dit d'avis une pétition pour venir à bout 
qu'advenant une bonne réponse de ces couehe<tard, qui créent un 
de Québec on autoriserait les ar profond malaise dans son quar 
chitcctes à procéder immédiate- tie r Cela fa it_ dit-il, trois fois 
ment. que je  formule ue telles rem ar

Jean DUSSAULT

A l’Hôtel de ville

LAVAGE d e  c h a r  g r a t u it

NOUS VOUS OFFRONS MAINTENANT UN LAVAGE 
DE CHAR GRATUIT TOUTES LES SEMAINES AUX 
CLIENTS CHANCEUX —
CHAQUE ACHAT de $1.00 ou plus donne une chance au con­
cours — Les bi ets chanceux seront tirés chaque semaine.

The SERVICE CENTER
Rue Principale YU. 6-5122 BUCKINGHAM 

(19 0)

iiUH IilliiiijiilillillllliilinîU iiiîliiliëliljiliiniiiU iiiiniHIliK iiniitnnfitW tiltntro

Au THEATRE BUCKINGHAM
MER. JEU. VEN. SAM.

FERRY TO HONG KONG
Orson Welles Couleur Curd Jurgens

LADY OF VENGEANCE
Dennis O'Keefe Ann Sears

DIM. LUN. MAR 0— 10—11

TOBY TYLER
Kevin Corcoran Couleur '  Richard Eastman

THE GREEN HELMET
Bill leavers Nancy W alters

îtüiUinauKiffiHimiuiHHiiiüüi::!’

L'échevin Nadon adm it qu 'en 
effet l'enseigne é ta it ma! p la­
cée; il avait dem andé à l'ingé­
nieur de la rem placer par une 
plus orthodoxe; ce qui ne fut 
pas fait.

Sur ce, le conseil consentit à 
laisser tom ber l'affaire au béné­
fice du dit citoyen qui ainsi sau 
ve du bel argent.

Me Labbé ajouta qu 'il existe 
des frais au montant de $5.00; le 
conseil avisera e t  on comprend 
avec générosité.—

Beau succès à la 
Caisse Populaire
Buckingham.— La Caisse Popu­
laire de B'ham, dont le  gérant 
est M. Léo Trudel b ijoutier bien 
connu de notre ville affiche, dans 
un prem ier bilan mensuel une ex 
cèllente situation financière

L'actif s'élève présentem ent à

Nos meilleurs voeux l'accom­
pagnent. La proposition en a été 
faite par l'échevin Leblanc, se­
condé par l'échevin McMillan.—

Bonicalxi Co
EDIFICE PUBLIC 
Tel. YUkoo 6-MM

585, Jam es Buckingham

Buckingham.— Le Congrès an­
nuel de l'Union des Municipalités 
aura lieu du 31 août au 3 sep­
tem bre prochain au Manoir Ri­
chelieu de la Ptelau-Pic.

Les délégués de la ville sont 
On discuta ensuite sur tous les ques au conseil et toujours en le maire Réginald Cameron, l'é- 

construction pourraient durer 6 vain; j'en  deviens fatigué sans chevin Léo Mongeon et l'échevin 
avantages du projet y compiis com pter les propriétaires du A lbert Cadieux au titre  de sub- 
celui du te rra in  qu'on n’aurait pas quartier qui en souffrent e t  exi- stitut 
à acheter, puisqu’il demeure la gent une véritable mise en de .
propriété de la ville; autant (Té- meure au conseil sur cette affai /  cchevin McMillan qui avait
cooomies qui m ilitent en faveur re. c!c * *  ± 5
de l'économie générale à réaliser Le m aire Cameron ajouta qu'en L cchcvm Nad<m a

effet on entend tel b ru it jus d a u t r e  P a r l  quc ^ a q u e  délégué 
qu'à 3 heures du matin e t que tcnu de présenter au retour,
c'est devenu irraisonnable sur- u"  détail com plet-de toutes ses 
tout le vendredi. dépenses avec reçus—

L'échevin Nadon est d 'avis qu'il —— — — .
y a encore un moyen d 'a rrê te r On oubliera le Chose___

p r n i r r e  c a n it a iu f s  œ là  en recommandant aux gensEGOUTS SANITAIRES de nujt dç fajre moin5 ^  bruit; Buckingham.— Un citoyen de la
L'échevin Leblanc a donné un c'est un moyen pacifique comme v*u e s'est plaint à la ville d 'avoir 
avis de motion par lequel il sou- un autre à essayer qui pourrait reçu une sommation pour délit 
m ettra à une séance subséquente porter de bons fruits. de stationnement. J. P ierre Joa-
un règlem ent en vue de préparer Une chose certaine c'est que r>'sse son avocat, fit rem arquer 
un plan propre à pourvoir le je  ne peux pas les arrê te r. Le con- au conseil que son client n'é- 
quartier Sud d'égouts sanitaires, frère revenant à la charge décla- ta it pas en faute à cause de la

---------------- re alors que ça n'a pas plus de mauvaise indication de l'infrac-
to des lieux pour bieh convain­
cre qu'il y avait défaut de l'en ­
seigne.

Buckingham Tile
P. NADON, Prop.

541, r ie  Prleclpale YUkee 1 5962 eu M U S Buckingham

Nees Tendon* et posons TUILE, PRELARS, TAPIS de 
«ouïes sortes ainsi que TUILES CERAMIQUES et PLASTIQUES

ESTIATION GRATUITE -------

I'imiHERHHimimmHEaimiiiiiiiHiiHiHHimiinHEimnmaHiKiiiiHmKffimiiffiimHIHHIiiHIKHmiliE:

LAITERIE U N IO N  Liée
4-AIT PASTEURISE ET HOMO

OEUFS ET BEURRE

Blvd Maloney GATINEAU

ll!K!!!!:!::i!!i!!!!!;R!!H!:i!!!i:

MO. 3 5040

Epicerie CHAMPAGNE
Mme L. Champagne, prop.

Epicerie Licenciée — BIERE ET PORTER

421, rue Principale YU. 6*3498 Buckingham

(jac)

A V I S  DE VACANCES
\  /

BUREAU FERME

DU 1er JUILLET au 

10 JUILLET INCLUSIVEMENT

Dr. C U U D f  G O S S E U N , O .D .
OPTOMETRISTS

144, rue MacLaren Est, YU. 6-5671

liiuinnmwHMimiUHHHi
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  mmmmiHHiniir.,
“  "  “ ■ SPECIAL DE LA SEMAINE : O U V E R T S

8hr«s 30 A M. à éhrei P.M.

JEUDI et VENDREDI
JUSQU'A 9hres P.M.

 .....

C e n tre  A utom obile
. ALLARD A FRERES, props SEALED BEAM — No. 4001 et 4002 

Régulier ' $2.25

S P E C I A L :  $1.49

BHHHIUIIHtlMn iniBiaha8Mfiffi:iSiüiiai«iKiiiiKiüi:a»HSHilSBHSi«iin»HiiHHi:iii8ninii»CT^

PARTIES D'AUTO —  AUTO PARTS 
307 rue St-André MO. 3 466» GATINEAU

Pour vous Mesdames
Considérations économiques sur 
le voeu

La saison du veau comme on 
le sait s ’étend d ’avril à ju ta .

D’après leu r droit de naissan­
ce, les veaux appartiennent au ty ­
pe de boucherie ou au type la itier 

Au Canada le veau “type de 
boucherie" se trouve surtout dans 
l’ouest. L’est du pays produit sur 
tout du veau du “type laitier”.

La consommation du veau au 
pays s’élève à environ huit li­
vres par personne par année. Ce 
n ’est pas beaucoup. Elle a ce­
pendant tendance à augm enter et 
continuera certainem ent d’aug­
menter si la qualité du veau of­
fert sur le m arché va toujours en 
s’améliorant.

Le veau fournit une viande ma i 
gre, à saveur délicate, conte­
nant comme les au tres viandes: 
protides complètes, matières mi­
nérales, vitamines.

La viande de veau, maigre, à 
fibres tendres, facile à digérer, 
se compare au poulet. On dit mê 
me que dans certaines diètes 
molles le veau haché est recom­
mandé.

Et tout calcul fait, le veau ne 
coûte pas plus cher que les au­
tres viandes si la ménagère sait 
regarder avant d ’acheter e t achè­
te le veau lorsqu'il est en abon­
dance sur le marché.

L’âge des veaux expédiés aux 
abattoirs peut varier entre trois 
et douze semaines. Le veau n’est 
pas vendable avant l ’âge de trois

semaines.
Le veau nait avec la charpente 

osseuse de son type et de sa race 
celui qu’on garde trois semaines 
seulem ent n ’a pas le temps de 
former beaucoup de chair outour 
de ses os ni d’accumuler beau­
coup de gras. Il est donc plus a- 
vantageux pour la ménagère d ’a­
cheter du veau plus âgé par con­
séquent plus en chair et plus gras, 
même si elle doit- le payer quel­
ques cents de plus la livre, n  
semble que le veau de huit se­
maines représente le m eilleur a- 
chat.

Le m arché offre ce qu’on ap ­
pelle “du veau de lait” nourri 
exclusivement de lait dont la 
chair et le gras sont oh! d ’un 
blanc éclatant.

Un au teu r français dit qu'on 
devrait appeler ces veaux "veaux 
d’éclat” !

Puis il y a les “veaux d ’herbe" 
nourris au  lait et au foin ou à 
l’herbe. Les veaux expédiés dans 
des établissem ents soumis au con­
trôle du gouvernement fédéral 
sont inspectés avant et après l’a­
battage p ar des vétérinaires qua­
lifiés, à l'em ploi du ministère de 
I A griculture du Canada. La vian 
de est inspectée de nouveau du­
rant l ’entreposage e t encore a- 
vant de qu itter l’établissem ent. 
Les inspecteurs accordent une at­
tention spéciale au degré de ma­
turité des veaux et reje tten t im ­
pitoyablement ceux dont la chair

n’est pas jugée assez ferm e.
Lorsqu’une carcasse a passé l’e­

xamen avec succès elle est im­
médiatement estampillée à plu­
sieurs endroits, ordinairem ent sur 
chaque morceau de gros. Cette 
estampille porte l’image de la 
couronne et les mots “Canada ap­
proved” (Canada approuvé).

L’estam pille “Cans Ja oppro 
ved ” appliquée sur la viande in­
dique que cette viande peut, en 
toute sécurité, être utilisée pour 
la consommation humaine. C’est 
donc là une protection pour le 
consommateur et la ménagère, où 
qu’elle habite, devrait insister 
pour obtenir dû ve'ati inspecté.

Au niveau du détail le veau 
n'est pas classé par catégorie 
comme le boeuf. La ménagère 
intéressée à acheter du veau das 
sé par catégorie comme le boeuf 
devrait insister pour obtenir le 
classement. En attendant, mada­
me doit savoir reconnaître le 
veau de qualité afin d ’acheter 
à  bon escient.

Il faut s’hab ituer à rechercher 
le veau pesant, bien en chair, 
c’est-à-dire qui a épais de viande 
sur les os. De plus, une chair 
ferme, du gras blanc-crème, fer­
me et satiné, des os poreux et 
remplis de moelle rouge, sont 
encore des indications d’une vian 
de de bonne qualité, provenant 
d ’un animal jeune.
La Section des consommateurs, 
Ministère de l'Agriculture du 
Canoda, Ottawa.

shawa, Ont., Madame Hormisdas 
Fauvette de N.-D. du Laus, Mme 
Raymond Brunelle de Montrée!, 
Mme Léo Chartrand de Timmins 
Mme Laurent Chénier de B’ham, 
et Mlles Emilienne et Béatrice de 
NND. du Laus; un frère, Hormis- 
das de N.-D. du Laus; 5 soeurs: 
Mme Alcide Sarrazin et Mme Al 
fred Thibodeau de B’ham. Mme 
Théo Dion de Kapuskasing, Ont. 
et Mme Matthias Prévost de Wel­
land, Ont.

Les funérailles eurent lieu en 
l’église de N.-D. du Laus à flhres

lundi le 26 ju in  et l'inhumation 
au cimetière paroissial.

La dépouille mortelle était ex­
posée au salon Vincent Brunei 
de Buckingham.

Nous prions la famille de bien 
vouloir accepter l’expression de 
nos vives condoléances.—

AUTOMOBILISTES . . .  
ATTENTION aux en­
fants durant les vacan­
c e s .. .

SEULE

OFFRE CETTE GARANTIE!

DECES
M. Cyrille CHAURET

Buckingham.—  Nous déplorons 
le décès de M. Cyrille Orner Chau- 
re t survenu accidentellement, 
chez sa fille Madame Louis Bcaul 
ne à la suite d ’un accident arrivé 
à Angers récem m ent, samedi le 
17 juin dernier à l’âge de 78 ans.

Il était natif d ’Angers, le fils 
de feu Anselme Chauret et de 
feue Marie Luce Cousineau.

Cultivateur retiré, il résidait 
à Buckingham depuis 8 ans et 
était membre de la Ligue du Sa­
cré-Cœur.

Son épouse, née Rosanna Mon 
geon, l ’avait précédé dans la torn 
be il y a 20 ans.

Il laisse pour le p leurer ses en­
fants: Jean-Jacque’s, Hervé, Rol­
land. Roger de Buckingham, Syl- 
vio, Yvon, Rodolphe, Lucien, Re­
né, Emile et Antonio de Gatineau 
et Jean-Charles de Templeton; 
Mmes Antonio Léveillé (Marie- 
Anne) de Gatineau, Léon Beaulne 
(Simone) de Gatineau Louis Beaul 
ne (Lucienne), Marcel Desjardins 
(Thérèse) e t Raymond St Jacques 
(Hollande) de B’ham; ses soeurs: 
Mmes Fabien Gauthier de Mont­
réal, e t W ilfrid Geoffrion de 

Montréal; 79 petits^enfants e t 13 
arrière-petits-enfants.

Les funérailles ont eu lieu en 
1 église St-Grégoire de Nazianze, 
mercredi le 21 juin à 8hres 45 et 
1 inhumation au cimetière de An­
gers.

La dépouille mortelle é tait ex­

posée au salon Vincent Brunet.
Nous prions la famille de bien 

vouloir accepter l'expression de 
nos vives condoléances.

Mme Henri Longpré

Notre-Dame du Laus.— Nous dé­
plorons le décès de Madame Hen­
ri Longpré ncè Dorina Thibodeau 
survenu le 22 ju in  dernier, en  son 
domicile de Notre-Dame du Laus, 
à l’âge de 60 ans.

Elle était native de N.-D. du 
Laus, la fille de feu Octave Thi­
bodeau et de feue Rose Teck; en 
première noce, elle était m ariée 
à Ludgcr Roy e t en deuxième, à 
Henri Longpré qui lui survit.

Elle laisse pour la pleurer, ses 
enfants: Antonio, Lorenzo, Do­
natien, de Masson, Laurier d ’O

Saule la W i w r i i  Dow garan ti t  que ton  produ it  e . t  
Cbmat'te. Le. varia tion ,  de tem péra tu re  aux effet, 
nuisible, .o n t  e l im m ee.  car la bière Dow est climatisée 
à to u te ,  le .  e tap e ,  de sa fabrication. Un contrôle m in u ­
tieux lui a ,su re  une qualité parfaite e t  une un iform ité  
constante. Ce procédé exclusif n o m  perm et d ’offrir

K ïïï ï ï ï  S tSÏÏT' "D°“

FAIT RESSORTIR  TOUTES LES QUALITÉS DE LA BIERE

a Tour de la GASPESIE”

 pour 8 jours de Vacances. Aussi
chambres peuvent être réservées a Hull la veille 
du départ. -  Pour INFORMATIONS :

-  TOUTES DEPENSES COMPRISES
-  Autobus de 1ère Classe
-  Repas
-  Chambres 

-  Excursion de Pêche
-  Excursion en Bateaux
-  (Visite Rocher Percé)
-  Soirée Organisée etc.
-  Plan Budgétaire.

PR. 1-6641
Agence de Voyage Hull Enrg.

 .m*........................   .
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Pour votre plaisir et agrément, nous vous offrons des instruments de musique
de 1ère valeur . .

LEO T R U D E L BIJOUTIER
457 rue Principale YU. 6-5121 Buckingham

limitai

PETITES ANNONCES
Les annonces A VENDRE, A 

LOUER, ON DEMANDE, E tc., etc, p lancher de bois fran c , garage. 
$0.15 la ligne pour chaque Insertion.

MAISON A VENDRE à Thurso. —
Maison presque neuve (3 ans), 2 M onfre de ,ille  PERDUE à Bu D | | | | r  fA | |C P l lC  
cham bres à coucher, g rande cul- B in g h a m  sur la rue  P rincipale . W l l #  % V l l # V l l J
sine, salon, cham bre  de bain, R*com P«nse —

VU. 65656 (•)

Vouloir b rû le r les é tapes en 
auto de nos jours, c ’est s’expo­
ser inu tilem en t à la m ort ou à 
de sérieuses blessures, rappelle- 
t-il.

Minimum $0.75 payées com ptant et Prix spécial: $5,500.00
mes faciles.—

T er

$1.00 si facturées; $0.25 de plus si 
les réponses doivent être envoyées Bonicalzi C onstruction  Liée, 
au soin du Journal. Les annonces YU. 6-5382 /JA C
classifiées sont payables à l'avance _________________________________
et sont acceptées Jusqu'au Lundi MAISON A VENDRE —  S'adres 
midi. Les annonces display” seront ser a YU. 6 3480 ou é 104 rue 
aussi acceptées Jusqu'au lundi midi Concession -  B 'ham . /JA C

AVIS — Toute annonce, grande   _
ou petite, n ’est acceptée par “ Le LOGIS A

BOIS DE POELE 
YU. 6 # 0 8

A VENDRE
is>

A VENDRE : Un poêle Findlay 
à bois — Em aillé blanc —
YU. 6-5766 (S)

A VENDRE : Bueck très p ropre 
1955, Bonnes conditions.—
YU. 6 6632 «>

Une fin de sem aine exem pte 
de tout accident m ortel de la A lous ]e$ aulom obU istes qui 
corcu lation  serait la façon la p lus en trep ren d ro n t de longs voyages, 
sensée de cé lébrer le long eonge le Dr. N adeau recom m ande de 
de la Saint-Jean Baptiste. p a rtir  de bonne heure et après

une bonne nuit de repos. "D es 
Telle est la suggestion du Dr. a rrê ts  périodiques pour se dé- 

Sarto  N adeau, p résiden t de la ten d re  les m uscles e t p rend re  un 
Ligue de Sécurité  de la Province bon café a ideron t tout chau ffeu r
de Q uébec.

LOUER, trè s  propre, 
Bulletin de Buckingham " qu’en an Gros filage. Idéal po u r jeune cou 
tant qu’elle n'engage pas sa re* p |e . Tél. YU. 6 5086 
ponsabilité pour un montant supé

A VENDRE : Poêle é lec trique , 
220 volts. Combiné bois, 2 mois 
d 'usage, m arque Beach.—

rieur au coût de la dite annonce, en LOGIS A LOUER — su r chem in YU" *"2332 <e)
can d’e rreu r ou d ’omission.

Mesdames, Echangez vos heures 
libres pour des dollars - Devenez 
représentante Avon, Ecrivez à C.P 
595, Aylmer, et l’on se fera un plai- 
s ir de vous renseigner.—

ARTICLES DE BUREAU: PAS
BESOIN DE CHERCHER A IL  
LEURS POUR AVOIR DE BONS 
PRIX POUR VOS ARTICLES DE 
B U 1E A U  MEUBLES D’ACIER 
OU DE BOIS, CLASSEURS, MA­
CHINES A ADDITIONNER, COF 
ERES FORTS, MACHINES A E- 
CRIRE, ETC — APPELEZ BU 
CKINGHAM, YUkon 6-5062 Le 
journal Le BULLETIN de Buck 
inghem , 585, rue Jam es, B 'ham —

de M ontréal.—  Très p rop re , gros 
filage, —  YU. 6 339/ J.A.C.

LOT A VENDRE —  à Thurso, 
sur la rue  Thom pson —
YU. 6 5082 J.A.C.

A V endre: POELE è Gaz Propane 
4 ronds avec fou rneau  e t g rilleu r Prix raisonnable, 
com partim en t à ustensiles, en ex- YU. 6-5243 
cellent é ta t  —  Comm e neuf e t   -----

CHALET A VENDRE —  11 mil­
les de B'ham —  Big Lake, g rand 
te rra in , élec tric ité , eau  couran te  
Plage —  YU. 6 2332 <•>

Maison A VENDRE à B 'ham  — 
3 logis, 1ère A venue, g rand  lot.

LES PRODUITS DE CIMENT

IDEAL Liée
Blocs • Briques de Ciment

B ureau: 100 Lois, Hull. 
Usine: High. No. 8, G atineau

PR. 71683

(S)

m oderne, A ubaine ex trao rd in a ire  M aison A VENDRE à M asson — 
à $70. —  A coûté $170. —  ’ 3 cham bres èc oucher, fin i en
YU. 66340  —  J.A.C. briques, foyer, p lanche rs finis.
--------------------------------------------------  Systèm e de chauffage à l'huile.
Deux R éfrigéra teu rs A VENDRE garage détaché.—
usagés de m arque W estinghousc YU. 6 5243 («>
e t Léonard, en excellen t é ta t, au
prix de $75.00 chacun —  M euble ---------
Ladouceur, 442 rue P rincipale  
YU. 6-3777 —

FUTURS M ARIES: POUR VOS LUNETTES PERDUES —  lunet- 
F AIRE-PARTS, CARTES REPON , es d 'en fan t perdue —  en tre  l'é- 
SES, SERVIETTES DE PAPIER, co|e O ur Lady of V ictory  e t la 
CARTONS D ’ALLUMETTES CAR rue st-C harles à B'ham  —  Si re- 
TES DE REMERCIEMENT— trouvé on est p rié  de , ,  rem ettre  
C’EST CHEZ NOUS QUE VOUS YU 6-2477 —
TROUVEREZ LE CHOIX LE — :_____________________________ _
PLUS COMPLET A BUCK1N- PIANO A VENDRE —  de bonne 

GHAM. Au bureau du journal m arque —  en bonne condition, 
Le BULLETIN DE BUCKIN- YU. 6 2812 —

GHAM. 585, JAMES, YU. 65082  _________________________________

VOUS CHERCHEZ UN IMPRI- AIMEZ-VOUS LA VENTE ? Avec 
MEUR7 NOUS VOUS OFFRONS 00 sans expérience, vous pouvez 
un service rapide, soigné et cour r*ussir avec notre ligne; 225 né- 
tois.—  Passez au bureau du Jour- cessités quo tid iennes; commis- 
nal, à 585 ru e  Jam es, ou encore sion 45% ; revenus de $50.00 à 
signalez YUkon 6-5082, et notre *85.00 par sem aine; essayez 30 
représentant passera chez vous i°u rs sans risque; valise de d é ­
prendre votre commande. Dès m onstration  $20. —  JITO , Dépt. 
que votre commande sera termi- *130 St-H ubert, M ontréal (22)

Pour ê tre  bien servis

ENCOURAGEZ le 
C ordonnerie

Brown & Bissonnette
(ancienne place du co rdonn ier 

B ordelcau)

451 rue P rincipale
BUCKINGHAM

PHARMACIE

PROVOST
R R

P R E S C R I P T I O N S  

— Livraisons —

B
Tel.: YUkon 62875

BUCKINGHAM

à refa ire  ses forces et à d em eu re r 
vigilant au vo lan t”, suggère-t-il.

Tous ceux qui tien d ro n t le vo­
lant en  fin de sem aine fe ra ien t 
bien de se rap p e le r que les en ­
fants seron t en vacances et que 
crta ins d ’en tre  eux s’av en tu reron t 
dans les rues au  m om ent le plus 
inattendu , d ’a jo u te r le p résiden t 
de la Ligue.

Aux piétons, le Dr Nadeau 
consceille de ne trav e rse r q u ’au 
feu vert e t aux in tersec tions, et 
de c ircu le r le long des g randes 
rou tes en sens inverse de  celui 
de la c ircu lation .------

Protection  contre la Polio

On adm et que c 'est le vaccin 
qui a chassé la variole du pays, et 
l’inoculation con tre  d ’au tres m a­
ladies devrait, aveô le tem ps, ê- 
Ire égalem ent efficace. On peut 
m ain tenan t se p ro tég e r con tre  la 
poliom yélite, qui a tué ou rendu  
in firm es ta n t d ’en fan ts e t  d ’ad u l­
tes. E n fan ts  et adultes doivent se 
faire im m uniser par le vaccin con 
tre  la poliû.—

née on vous la livrera chez-vous 
pour vous sauver des ennuis et 
de la perte de temps.
Le Journal Le BULLETIN de 
BUCKINGHAM, YUkon 6-5082, 
585 rue Jam es, BUCKINGHAM.-

(22-29)

ESTAMPES DE CAOUTCHOUC
UNE .ESTAMPE DE CAOUT­

CHOUC PEUT VOUS RENDRE 168 rue C hurch YU 
DE NOMBREUX SERVICES ET
EPARGNER VOTRE TEMPS P R E _________________________________
CIEUX. A BUCKINGHAM VOUS LINGE DE BEBE A VENDRE — 
LES OBTENEZ AU JOURNAL Le Téléphonez à Gatineau i

DIVERS A VENDRE —  Ensem ble 
de cuisine, ensem ble de salle à 
m anger, un ré frig é ra teu r, une ma 
chine à laver, un poêle é lec trique 
4 ronds avec fou rneau , deux lits 
deux bureaux  — D ifféren ts a rti­
cles de m aison —  S 'ad resser à 

62869  
(22-29-6)

Menuiserie de Masson
BRUNO POTVIN, prop.

-  PORTES & CHASSIS

— ARMOIRES de C uisine

-  Nous a ch eto ns: : :
üim'a

M il

Rebus de FER —  FONTE —  COPPE — BRASS —  
—  ALUMINIUM —  PLOMB —

S'ADRESSER

PRUD'HOMME AUTO PARTS
Tél.: 432 6693 Route 8 FASSETT, Qué.

<6 13 20  2 7 )

F. LAROSE
VENTES A COMMISSION 
TOUS LES MERCREDIS

Sur la rou te  de MASSON BUCKINGHAM 
(Ouest de la Rivière)

TOUS LES CULTIVATEURS SONT INVITES A AMENER 

DES ANIMAUX POUR VENTE A L'ENCHERE

4k
BULLETIN de B uckingham , YU. 
6-5082 —  585, rue Jam es —

A ppartem ents A LOUER • 2 ap ­
partem en ts 4 louer, chauffés, li­
bre le 1er ju in . —
Tel.: YU. 6-3808 i /JA C

CAMP A VENDRE — Meuble a 
vec chaloupe —  au Lac Forgeron 
prés de N.-D. du Laus —  Tel.: 
YU. 6-5157 /JA C

MO. 3 2854 31/ 8/ 61.

LOGIS A LOUER —  5 «parle ­
m ents, un  deuxièm e chau ffé  — 
S 'ad resser 4 GUY VALLIERES, 
792 rue P rincipale , B 'ham .—  
VU. 6-2015 (29«6)

MAISON A LOUER —  S 'ad res­
ser 4 507 rue G eorges, B 'ham .— 
YU. 6*213 (22-29)

"fu l l  v i s i o n
SASHLESS

WINDOWS
*TT

YU. 6-5232 MASSON

René L
A gent Exclusif 

Des fam euses trayeuses 

— S U R G E  —

VENTE —  SERVICE —  REPARATIONS

ANGERS Route 8 Tel.: YU. 6-5531

te!!U!ülH!8!nn!!n::ii!!tli::!iiiil!::i!Hi:üll!ni!i:iili:.:::::!::i:!!:!!::!n::l:l:Uii!!:iii!i::::!i:i!ii:Hii!!!8THf!{thii

TRANSPORT
~^=Kapide

BOYD’S EXPRESS LTD.
Bocktngtum «-Jérem e

WE. *-4171 LO. *-*434 YU. 1-8881 GE. 8-1841
UN. 8*8818 CE. 8-7818

MONTREAL — STKUSTACHB — LACHUTE -  BROWNSBURC — PAf’tNEAUVTLLK 
BUCKINGHAM— «ATTNKAli — RTE-THERESE — ST-JEROME — ETE AGATHE 

HAWKESBURY, OsL — ri Une lee patate Intermédiaire*. —
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Les deux Associations 5ageS (Ofiseils
(Suite de le pe#e 1)

temps nécessaire pour s'occuper 
de la chose publique; possédant, 
d iton, les qualités de l'homme 
qu 'il faut, on peut s'attendre a 
t on jugé, qu'H fera un excellent 
commissaire, un homme à ne pas 
manquer.
M ROLLAND ROBITAILLE

M. Robitaille, a4on signalé, est 
un homme de haute valeur sur­
tout un homme sincère qui a tou­
jours aimé s'occuper de la cho­
se publique. Aider son prochain, 
le supporter dans ses malheurs, 
chercher à le sortir de l'épreuve 
ont été pour lui un idéal à con­
sacrer. I l a pris la peine, a-t-on 
appris aux Associations de quar­
tiers, d'éludier le problème sco­
laire sous tous ses angles; en 
homme intelligent, i l  a su faci­
lement se rendre maître du code 
scolaire qu'il a approfondi en 
vue de mieux servir un jour la 
cause de nos enfants. H a m ulti­
plié, a t̂-on révélé, les voyages 
d'étude auprès des comités sco­
laires pour se familiariser davan­
tage avec l'évolution du système 
et ainsi se mieux préparer aux 
tâches qu'un jour on voudrait 
bien lu i voir assumer.

Toute sa vie, a-t-on dit, i l a 
voué un réel intérêt à l'éducation 
de nos enfants; il a participé à 
de nombreuses réunions où se 
discutait l'avenir de nos enfants 
et s'est convaincu de l'urgence de 
corriger une situation devenue in 
tenable parce que mal dirigée, 
mal administrée aux dépends de 
toute une jeunesse.

Imbu de principes, il veut les 
faire valoir, il veut voir avancer 
notre système pour qu 'il produi­
se tous les fruits à attendre et 
ainsi sauver nos jeunes d'une vie 
ratée ou mal préparée.

I l a exposé un programme heu­
reux où tout est prévu; i l  veut 
que nos enfants soient dirigés 
vers les universités et surtout bien 
préparés à y entrer par des étu­
des et une formation adéquates.

Votons enfin, déclarèrent plu­
sieurs membres des dites Asso­
ciations, pour de véritables dé­
fenseurs de l'Ecole, de véritables 
hommes progressifs, pour des 
programmes bien établis. Com­
battons le gaspillage présent en 
élisant des hommes sages et éco­
nomes. Votons, répétèrent-ils, 
pour des hommes qui vraiment 
nous feront honneur par leurs 
qualités respectables, surtout par 
leur valeur qui s'impose plus que 
jamais. Votons enfin pour le pro­
grès réel et complet de notre 
commission scolaire.— J.D.

Dangers eu foyer

I l survient plus d'accidents à 
la maison que n’importe où a il­
leurs, mais une inspection pério­
dique de son foyer en éviteront 
un grand nombre de petites ré­
parations font toute la différen­
ce entre un risque d'accident et 
la sécurité. II faut examiner les 
tapis d’escaliers pour empêcher 
que les talons ne s’accrochent 
dans les déchirures. Cela importe 
surtout là où il y a de vieilles 
personnes, des infirmes ou une 
future mère —

ments nutritifs essentiels. On 
peut obtenir ces feuillets gratui­
tement en s’adressant au service 
de santé local ou à l’unité sani 
taire du comté.

Nourriture, sujet feveri

Un régime alimentaire équili­
bré comprend les divers aliments 
qui sont indispensables à la santé 
de l ’organisme. Les règles ali- 
mentoires au Canada énumèrent 
les cinq groupes d'aliments nutri­
tifs que chaque repas doit com­
prendre pour fournir les élé-

Il suce «en pouce

Presque tous les bébés sucent 
leur pouce et ce n’est pas grave, 
à condition que l’habitude ne se 
prolonge pas au-delà de la pre­
mière année. L’enfant plus grand 
qui s'adonne à cette habitude le 
fa it souvent parce qu’il a peur, 
qu’l. est jaloux, se sent négligé 
ou qu’il craint les réprimandes. 
On trouvera d’utiles renseigne­
ments sur le sujet dans le dépliant 
intitulé “ I l suce son pouce”  de 
la série sur la Formation de l ’en­
fant que l ’on peut obtenir gra­
tuitement au service de santé lo­
cal ou à l’unité sanitaire du com­
té.—

E N C O U R A G E Z
nas

A n n o n c e u r s

A V I S

Dr. Jean-E. Drouin
BUREAU DEMENAGE A :

164 MacLaren Est
0, m m m - I  ^  ^  «■ ^  ^  *  * 1* 1* 1 * ! * !^  i ^ ^ ^ ^ i^ V V V V i i V V V V
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G U Y  MAUFFETTE dans .on élé-

Ko te tenue de maître de piste à 
mission Caravane, qui prendre 

l'affiche au réseau français de télé­
vision de Radio-Canada, le vendredi 
7 juillet à 4 h. 30 de l ’après-midi. 
Vers la même date que Caravane, 
débuteront Kermesse ( le  jeudi 6 
ju i l le t )  et D ans Ions les cantons 
( le  lun d i 3 ju il le t) .  Ces tro is  séries 
itinérantes de Radio-Canada seront 
toutes réalisées sous la tente dans 
une v ille  différente, chaque semaine 

du 3 ju ille t au H septembre, 
liftsCanada -  L’élis l  ia qsirt és tiédi

É l u d i c Z '  — LA LOI DE 
L’INDEMNISATION 

DES VICTIMES 
DACCIDENTS 

D’AUTOMOBILE

Vous ovez tout intérêt à  vous 
protéger ou plut tôt contre lot ris­
ques d'accidents car, à compter du 
1er juillet 1961, la loi est impitoya­
ble centre (es chauffeurs coupables 
de certaines infractions.

Pour la première fois dans l'histoire du 

Québec, une législation garantit une Indemnité 

aux victimes d'accidents dus à la faute d'un 

automobiliste.

la  nouvelle loi oblige le propriétaire d'une 

automobile à porter la responsabilité des dom­

mages que son véhicule peut causer à des gens 

ou à des choses, s’il n'est pas en mesure de 

prouver que le conducteur n'est pas en faute.

MINI!
GERARD COURNOYER, C.R. 

MINISTRE
JACQUES VERREAUIT, 

«OU$-MINI!TM

COMMUNICATION»
ROLAND IARIBIAU, 

directeur '
BUIIAU DIS VlHICUlIS AUTONOMES

DOUR OSTMII MATUmMMT LA
v u o u rrri, k i t u  i i  coupon c i. 
CONTRE OU ADRESSES VOUS A N ’MU

rn m m m m m m m m m r n w r n
DIRECTEUR DU BUREAU DES VEHICULES AUTOMOBILES, I

g  HOTEL DU GOUVERNEMENT, QUEBEC. g

Veuille» m'expédier la plaquette gratuite expliquant IA  LOI D#
|  L'INDEMNISATION DES VICTIMES D’ACCIDENTS D'AUTOMOSIUL J

0  NOM..................................................................................    0

g  ADRESSE.......................................................................................   0

■  V IUE................................................................................................................................  ■
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